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Gagnez du temps !
Accédez directement à la version mobile du site de Bonifacio :  
www.bonifacio-mairie.fr, en « flashant » ce QR Code avec 
votre smartphone et une application dédiée (tapez « QR 
Code » ou « Tag 2D » dans votre Store préféré !).

Le mot du maire
Être à notre place

E n cet automne festif  pour Bonifacio, je me pose la question des avantages de 
notre situation géographique. Le succès récent du festival Nautic & Music ou la 

présence espagnole par notre participation aux JMM (Jeunesses Musicales Méditerra-
néennes) nous situent clairement à une confluence méditerranéenne. Cette situation de 
carrefour est quelque chose que nous cherchons à cultiver. N’est-elle pas l’essence même 
de notre cité, son ADN ? L’installation d’une ville sur un rocher au bout d’une île n’est 
pas le fruit d’une élucubration historique mais bien d’une cohérence qui a des fonde-
ments stratégiques et économiques qui plongent dans la nuit des temps.
Deux événements apparemment sans lien viennent nous rappeler comment penser notre 
place et la prendre. Le premier concerne nos relations plus ou moins conviviales avec les 
communes voisines dans la perspective d’une intercommunalité qui verra vraisembla-
blement le jour aux forceps, mais qu’il faudra assumer pour le meilleur. Formons le vœu 
que l’intercommunalité ne se bornera pas à se partager une morgue contre une piscine, 
mais que nous parviendrons à un maillage intelligent lié à des objectifs. La mutualisation 
de nombre d’outils peut tirer notre microrégion vers le haut. Tourisme, transports, sport, 
santé, culture peuvent s’ouvrir à une réflexion où l’ensemble des communes peuvent 
jouer gagnant-gagnant.
Le deuxième événement vient réellement nous remettre à notre place. Il s’agit de la 
signature du GECT (Groupement européen de coopération territoriale), le 7 décembre 
2012 prochain. Il convient de bien mesurer la portée de la création d’un Parc Marin 
International qui fait des Bouches qui portent le nom de Bonifacio une seule et même 
entité de gestion environnementale. Après avoir tourné durant des années le dos à la 
Sardaigne, le GECT vient faire de notre cité un maillon européen qui porte bien des 
espoirs pour notre développement et notre rayonnement.
Savoir regarder vers le nord en réussissant une intercommunalité d’objectifs tout en étant 
au sud cette interface euroméditerranéenne par le territoire des Bouches de Bonifacio, 
voilà notre vraie place. Car nous ne sommes ni une périphérie ni un cul-de-sac.

Jean-Charles Orsucci



par Stéphanie Faby

La marine continue de s’embellir 
La 2e campagne de travaux menée sur le port de plaisance a débuté en septembre.  

La ville signe pour un nouvel hiver de travaux jusqu’en juin 2013.  
Ils inscriront le quartier de la marine dans une nouvelle page de son histoire.

a la une

Lancé il y a plus d’un an, le chantier 
d’aménagement global du port de plai-
sance est en passe de repenser la configu-
ration du quartier historique pour notre 
ville. En juin 2013, une nouvelle saison 
débutera avec un projet mené à son 
terme, résultat d’un travail très suivi de la 
part de la municipalité et des entreprises 
associées.

Ces grands travaux vont durablement 
marquer la physionomie de la marine. 
D’abord nécessaire au regard des condi-
tions sanitaires alarmantes, la munici-
palité a saisi l’opportunité d’offrir égale-
ment au cœur économique de la ville les 
moyens d’optimiser l’accueil et le service à 
l’égard des visiteurs qui viennent profiter 
de Bonifacio qu’ils soient plaisanciers ou 
simples touristes.
Les contraintes budgétaires et tempo-
relles ont parfois obligé la municipalité a 
revoir certaines ambitions à la baisse ou 
du moins à les reporter : « Nous nous 

sommes attelés à réfléchir à un projet 
équilibré. Les retours que nous avons eu 
pour la 1ère tranche de travaux ont permis 
de contenter beaucoup de personnes. Il 
nous est impossible de faire l’unanimité. 
Un arbitrage est souvent nécessaire dans 
ces cas précis. A ce stade, nous n’échap-
peront pas à de nouvelles modifications 
durant cette 2e phase » avertissait le Maire 
de Bonifacio lors de la réunion publique 
du 1er octobre à l’espace Saint-Jacques.
La municipalité a choisi de renouveler sa 
confiance au maître d’œuvre au groupe-
ment cabinet ACRI’IN (ingiénerie), UR-
BASUD (réseaux) et Agence Guillermin 
(aménagement).

Sur le terrain, les travaux seront menés 
par le groupement Corse travaux mari-
times Natali, en co-traitance avec les en-
treprises Ciabrini BTP, Micro TP et MP 
protection. 

Cette 2e tranche est évalué à 8 975 989,68 
TTC financé sur l’autofinancement du 
port. Pour rappel, le coût des travaux glo-
bal est estimé à 15 millions d’euros, finan-
cé sur un emprunt de 8 millions d’euros et 
avec l’aide de l’Office de l’environnement 
de la Corse, la Collectivité Territoriale de 
Corse, l’Agence de l’eau, Conseil Général 
et l’Etat.

A Vusgi bunifAzzinA Novembre 2012

Pour consulter l’ensemble des arrêtés de circulations et de stationnements concernant 
les travaux du port, rendez-vous sur le site de la commune www.bonifacio-mairie.fr

Plus de confort pour tous : 

. Accès PMR (Personne à mobilité réduite) harmonisé sur l’ensemble du port

. Eclairage public à régulateur d’énergie

. Wifi disponible

. Vidéosurveillance pour plus de sécurité.

. Plus écolo : tous les restaurateurs devront se munir de bacs à graisse pour la saison 2013 
et des compacteurs pour ordures ménagères, pour cartons et des collecteurs d’huile seront aménagés.
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a la une

Un cadre de vie valorisé

Pour le maître d’œuvre dont le man-
dataire est ACRI’IN, les enjeux de ce 
chantier sont d’assurer la continuité de 
l’aménagement réalisé cette année en 
prenant en compte la protection et la 
mise en valeur patrimoniale déterminée 
par l’AVAP (l’Aire de mise en valeur de 
l’Architecture et du Patrimoine), docu-
ment d’urbanisme auquel la commune 
a souscrit. Cette deuxième campagne de 
travaux comprendra la remise en état des 
réseaux sur les quais Banda Del Ferro, le 
quai Nord et Sud et autour de la place 
Saint Erasme.

La passerelle piétonne déjà présente sur 
le quai Comparetti et sur le quai d’hon-
neur sera étendue à l’ensemble du port 
permettant une circulation plus fluide des 
piétons.

L’aménagement paysager et urbanistique 
et l’éclairage public seront harmonisés en 
tenant compte des précédents travaux. 
Un système de pavage viendra embellir 
l’aménagement piéton situé aux abords 
de l’hôtel Genovese (port) et faisant la 
liaison avec la haute-ville. Les usagers 
profiteront d’un accès à la wi-fi et d’une 
sécurité renforcée grâce à un système 
de vidéo-surveillance. Sur les voies rou-
tières de la place Saint-Erasme et du quai 
Nord, les revêtements en pierre prévus à 
l’initial seront provisoirement remplacés 
par un enrobé pour des raisons écono-
miques. Mais la commune n’abandonne 
pas l’idée de paver l’ensemble dans les 
prochaines années.
L’ancien local des Phares et Balises, si-
tué derrière le Bar du quai, récemment 

acquis auprès de l’Etat pour la somme 
de 80  000 euros sera transformé en un 
espace dédié au tri sélectif. Des toilettes 
publiques y seront également aménagées. 
Ce nouvel outil permettra de déplacer 
les bennes à ordure placées jusqu’alors 
devant le Palazzu Santini.

L’ensemble de ces travaux, dont l’étude 
vient d’être achevée est estimé à plus de 
200 000 euros finançable par subven-
tions.

Une circulation et un stationnement régulé

En pleine saison, les flux importants de 
véhicules sur la Marine, ont obligé la mu-
nicipalité à réfléchir à de nouveaux dis-
positifs d’aménagement pour fluidifier la 
circulation et le stationnement. Le but est 
avant tout d’éviter le stationnement anar-
chique et d’améliorer la qualité de vie et 
les déplacements sur la Marine. Sur l’axe 
chambre de commerce quai Banda Del 
Ferro, un giratoire sera intégré au niveau 
du local à boue. La barrière automatique 
située avant l’hôtel Genovese (port) est 
vouée à être déplacée vers ce niveau. Ce 
nouvel espace sera intégré dans une nou-
velle vision paysagère.
Sur le quai Nord, la municipalité a saisi 
l’opportunité de faire passer le quai nord 
en double voie pour rentrer dans un 
cadre légal. La collectivité utilisait jusqu’à 
présent la voie privée de la résidence Gio-
vasole. Le quai bénéficiera d’un élargis-
sement pour permettre cette opération. 

L’enrobé sera également régulé par la 
création de plateau trapézoïdal.
La darse des pêcheurs, destinée à être 
transférée sur le quai Nord, va être com-
plétée par du stationnement dédié à 
proximité. 

Quatre arrêts minutes seront installés quai 
Comparetti à proximité de la pharmacie. 
De nouveaux stationnements seront créés 
sur le quai Banda Del Ferro pour com-
penser la perte de stationnements sur la 
place Saint Erasme où un aménagement 
piéton est privilégié.

Un port optimisé

Le plan de mouillage du port disposera 
d’une nouvelle configuration.
Le quai en face du restaurant le Club 
Nautique sera élargi sur une soixantaine 
de mètres. La suppression du ponton sur 
ce même quai va permettre d’accueillir 
de plus grosses unités (+ 20 mètres) sur ce 
secteur.  

Les nouvelles places dédiées aux socio-
professionnels de la pêche seront placées 
sur le quai Nord. Les box et la machine à 
glace vont venir équiper cet ensemble. Ils 
devraient être financés à 70 % par l’Of-
fice de l’environnement de la Corse.

Le nouveau quai de 100 mètres situé au 
niveau de l’aire de carénage sera dédié 
aux places conventionnées par droit 
d’usage et à la plaisance. (+ d’infos cf  article 
« du côté du port » p 8).

A Vusgi bunifAzzinA Novembre 2012

Echéancier des travaux :

Portigiglia / Banda Del Ferro :

Début des travaux le 15 octobre 2012 
Fin des travaux le 15 mars 2013

Saint-Erasme :

Début des travaux le 1er octobre 2012 
Fin des travaux pour l’équipement et mobilier urbain le 20 juin 2013

Quai Comparetti :

du 14 février au 15 mars 2013,  reprise chaussée et caniveau pluvial (10 jours sans circulation)

Quai Nord : 

Début travaux au 15 septembre 2012
Fin des travaux devant le Centre Nautique –Capitainerie au 15 juin 2013

Pose des pontons : 1, 5 mois par pontons

H – G – F – E – D – C – B – A : de novembre 2012 à juin 2013
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par Alex Rolet

Cette année encore,

Bonifacio résiste à la crise
et maintient une bonne fréquentation touristique.

a la une

A Vusgi bunifAzzinA Novembre 2012

Tout le monde ne peut pas en dire 
autant : + 9,2% en terme de visites à 
l’Office de Tourisme de la rue Scamaroni 
(nous nous limitons ici volontairement à 
ce bureau pour permettre une comparai-
son fiable avec les années précédentes), 
c’est un pourcentage quasi introuvable 
ailleurs en Corse voire même dans toute 
la France.

La saison avait 
démarré en 
trombe avec 
un mois d’avril 
au beau fixe 
qui affichait 
un formidable 
+34%. S’en 
suivit un mois 

de mai négatif  partout ailleurs mais rela-
tivement positif  à Bonifacio, avec +3% 
de fréquentation. Dans les moments dif-
ficiles, notre destination résiste mieux et 
c’est là un point extrêmement important 
pour les années à venir.

Après un mois 
de juin en tous 
points très dif-
ficiles (météo et 
fréquentation 
en berne), les 
mois de juillet 
et d’août ont 
affiché res-
pect ivement 

+ 9,8% et + 3,4%. Une croissance très 

satisfaisante en juillet et un léger tasse-
ment en août, probablement dû à la crise 
spécifique qui sévit chez nos voisins ita-
liens, traditionnellement aoûtiens.

Enfin, le mois de septembre a été éton-
namment positif, + 16,2%, tellement 
vrai qu’un article de presse où Bonifa-
cio tenait la vedette a été consacré à ce 
phénomène. Quant au mois d’octobre, il 
semble lui aussi augurer un chiffre pro-
metteur.

Une fréquentation virtuelle en nette croissance 
aussi.

On le sait tous : les visites virtuelles sur 
un site internet préfigurent des visites 
réelles à venir dans les semaines ou mois 
qui suivent. C’est pourquoi, l’Office 
de Tourisme s’est attelé à rénover et 
optimiser son site, de fond en comble, 
durant l’hiver et le printemps derniers. 
Plus d’images, plus d’informations, plus 
d’accessibilité… les résultats ne se sont 
pas fait attendre : + 33% dès avril, + 57% 
en mai, + 23% en juin, + 35% en juillet, 
+ 23% en août et au mois de septembre 
encore, la hausse était de + 30%. 

Ces résultats très encourgeants préfi-
gurent certainement une saison pro-
chaine active et un intérêt croissant pour 
Bonifacio. A elle seule, notre ville compte 
324  00 internautes entre janvier et mi-
octobre.

Si on ajoute à cela les « réseaux sociaux » 

où l’Office de Tourisme réalise un travail 
important et régulier afin de faire fonc-
tionner le « clavier à écran », version 
moderne du bouche à oreille, Bonifacio 
compte plus de 8 662 fans, chiffre record 
en Corse.

Rendez-vous pages 16 et 17 pour en savoir plus.

Résister à la crise, voire même faire du 
positif  quand les autres doivent annon-
cer des poucentages en négatif, tout cela 
est le résultat d’une grande quantité de 
variables, dont certaines peuvent être 
maîtrisées et optimisées. C’est à quoi 
s’attèle la Mairie et son Office Municipal 
de Tourisme, en multipliant les actions 
sur le terrain en termes d’animations 
et d’événements culturels et sportifs, de 
tournages TV, d’accueils de journalistes 
tant en réel sur le terrain qu’en virtuel 
par échanges d’informations et d’images 
à distance… une quantité énorme d’ac-
tions sont mises en oeuvre dans le but de 
renforcer la notoriété spontanée et de 
diffuser une image dynamique de notre 
destination.  

Sans oublier, bien-sûr, l’engagement au 
quotidien des socioprofessionnels boni-
faciens qui, on le voit tous les jours, 
n’ont de cesse de monter la barre plus 
haut pour ce qui concerne les services, 
les produits ou l’accueil des visiteurs. 
C’est donc bel et bien à tous réunis que 
l’on doit une année 2012 positive et 
constructive.
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par Anne-Marie Zuria

« Dì ghi di scé » : vint’ani

le MOT en BOnIFaCIen

Carnet de route

« Dì ghi di scé » è natu in 1993, pè valuriza a 
noscia storia, a noscia lengua, u nosciu paisi.
In vint’ani scé, avemu faiu buni cosi.
U prim’anu semu culai u seizi di agustu a 
Trinita, indé a giurnaia, ma sulu üna trentina 
di persuni n’hanu acupagnaiu. Zerti n’hanu 
faiu u rinprovu che a Trinita ira luntan, si 
semu avisginaii.
A « cour carré » di a meria, ni pareva faia a 
postu. A seraia cuminzava a sei uri di sera, cun 
üna cunfirenza, cuntinuava cun canti, firmi …
senza scurdassi di mangiai di mirizani.

Duranti zinqu’ani avemu daiu lizziun di 
bunifazzin a i sculari, cun l’apusgiu di a meria. 
Fina a l’ani 2000.
Ma quandu dumendu indé i famigi cosa 
riprisenta « Dì ghi di Scé », pè tüti : ni fa canta 
in bunifazzin.
Üna buna parti sun puesii di Cyprien Di 
Meglio che avemu cantaiu cun i Gargarozzi 
tanti e tanti voti, e avemu ancu faiu dui dischi.
A seraia di « Dì ghi di scé », è aspitaia da 
i bunifazzin, come di firistii, è u liogu di 
riscuntra tra i nosci anziani e a zuvintü, pè 

ritruva un pocu di fraternità.
Ma ho un rigretu, questi paroli indé a noscia 
lengua, nun hanu pussuiu sarvara. Nun ra 
sentu ciü parla da Castilé o masgilu, in San 
Rocu e a marina.
I zuvini cantinu propiu ben ma un ghi n’è 
manc’ün che canta in bunifazzin. Forze pè i 
vint ‘ani, hanu da fa u sforzu, piossu spera !!!
Bunifazziu ha scangiaiu, u paisi s’è faiu ciü 
belu, ma mì iogiu assionà, pè risenti i crii di i 
piscaiu, pè rivedi bala u quadrillu a Trinita,e  
ritruva a me animà di figiurila.

NAISSANCES MI AOUT SEPTEMBRE MI OCTOBRE 2012

SCHAER Tessa Eve-Marie née le 19 septembre 2012 à Porto Vecchio

COLIN Naomie Agnes née le 03 octobre 2012 à Ajaccio

ASSARAR Rayan né le 29 septembre 2012 à Porto-Vecchio
AOUITI Amine née le 10 octobre 2012 à Porto Vecchio

MARIAGES MI AOUT SEPTEMBRE MI OCTOBRE 2012
7 mariages ont été célébrés

DECES MI AOUT SEPTEMBRE MI OCTOBRE 2012

PUGLIESI Joséphine née COMITI décédée le 29 mai 2012 à Ajaccio

VINCENSINI Dévote

LAÏ Marie Thérèse décédée le 19 août 2012 à Bonifacio

POLI Jean Toussaint décédé le 24 août 2012 à Bonifacio

BELHOUFRT Larbi décédé le 24 août 2012 à Marseille.15°

BOTTI Aurore Emilie décédée le 31 août 2012 à Bonifacio

OLIVIERI Sylvestre Jean Charles décédé le 03 septembre 2012 à Bonifacio

OUZIBEB Zineb décédée le 06 septembre 2012 à Bonifacio

FERRARI Elise Isabelle décédée le 08 septembre 2012 à Bonifacio

AIMO Elisabeth Sébastienne décédée le 23 septembre 2012 à Bonifacio

BASTELICA Josephine Emilie décédée le 29 septembre 2012 à Bonifacio

LUCCHINI Jean-Antoine décédé le 1er octobre 2012 à Bonifacio

SCHMID Raymond Georges Albert décédé le 03 octobre 2012 à Bonifacio

ROGHI Jacques Paul décédé le 1er octobre 2012 à Ajaccio

SPANO Salvatore décédé le 10 octobre 2012 à Marseille.15°

BUZZO Joseph décédé le 13 octobre 2012 à Paris

RAUD Jean Marie Louis Joseph décédé le 15 octobre 2012 à Bonifacio

CUCCHI Dominique Antoine décédé le 18 octobre à Bonifacio

L’abbé GALLO Joseph décédé le 20 octobre à Ajaccio

CHIOCCA Mimi 

NB : Toutes ces informations émanent des avis de naissances, des transcrip-
tions, et des enregistrements directs du service Etat civil.
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du CôTé du pOrT

Interview Michel Mallaroni :
«  Le port de Bonifacio est un outil économique formidable 

et génère une grande notoriété pour la ville »

A Vusgi bunifAzzinA Novembre 2012

Dans une récente interview radio-
phonique accordée à Alta Frequenza, 
Jean-Charles Orsucci expliquait com-
ment Bonifacio a tiré son épingle du 
jeu pour cette saison touristique 2012. 
A ce titre, la cité des falaises fait figure 
d’exception. Dans un contexte de crise 
mondiale tout comme dans le paysage 
insulaire, elle affiche son dynamisme. 
Si la beauté et la configuration même 
du territoire sont déjà un atout de taille, 
elles ne suffisent pas à expliquer cette 
croissance. Selon le premier édile de 
la ville, cette dernière est le fruit d’un 
long travail dont le parti pris s’oriente 
vers un tourisme de qualité, alliant tra-
vail de l’image et valorisation de son 
patrimoine. Dans ce contexte, le port 
de Bonifacio, qui a bénéficié de nou-
velles installations depuis l’achèvement 
de la 1ère tranche d’aménagement glo-
bal du port, conserve son rôle de pou-
mon économique de la ville. Avec plus 
de 10 000 escales par an, il confirme 
un chiffre d’affaires à la hausse. Le 
point avec le directeur du port, Michel 
Mallaroni : 

L’heure des bilans a sonné. Le 
port se maintient dans un chiffre 
d’affaires en hausse. Quelle est 
votre analyse sur cette saison 
portuaire ?

Elle s’est déroulée dans un contexte 
plus favorable puisque les usagers du 
port découvraient des nouveaux amé-
nagements portuaires. On peut dire 

aujourd’hui qu’ils ont globalement 
donné satisfaction aussi bien aux plai-
sanciers qu’aux socioprofessionnels de 
la ville. Les conditions de travail de 
ces derniers se sont considérablement 
améliorées. Je pense surtout aux bate-
liers. Ce sera également le cas pour les 
pêcheurs l’an prochain. Il fallait réussir 
le pari d’inscrire le port de Bonifacio 
dans une démarche globale environne-
mentale pour en faire un port de réfé-
rence en méditerranée.

Dans ce contexte notre bilan financier 
est positif  avec un chiffre d’affaires en 
augmentation de + 30% par rapport 
à l’année précédente. Il s’inscrit dans 
une dynamique portuaire observée 
depuis plusieurs années à savoir une 
hausse de la fréquentation portuaire 
de +10% en 2012 et des séjours en 
moyenne plus longs. Une autre ten-
dance se confirme également : notre 
port jouit d’une réelle attractivité 
auprès des grosses unités allant de 30 
à 50 mètres. Cet été, elles étaient au 
rendez-vous.

Tous ces éléments sont rassurants au 
vu des engagements financiers pris 
pour la réalisation des travaux.

Comment expliquez-vous cette 
augmentation ? 

Le port de Bonifacio est un outil éco-
nomique formidable et génère une 
grande notoriété pour la ville. Nous 
avons profité de surcroit d’un contexte 

économique et fiscal tendu chez nos 
voisins italiens. Ce qui nous a amené 
une clientèle habituée à fréquenter les 
ports sardes. Enfin, je tiens à rendre 
hommage à mes équipes dont le tra-
vail quotidien se concentre sur l’ac-
cueil des plaisanciers et l’optimisation 
du plan d’eau. Certains détails ne sont 
pas anodins. J’ai la chance de disposer 
d’un personnel pour la plupart tri-
lingue, avec de réelles motivations et 
une grande disponibilité. Il faut savoir 
que nos ressources humaines sont ba-
sées pour les 2/3 sur le personnel sai-
sonnier.

Pourtant une récente enquête 
dévoilée sur l’émission « Inchies-
ta » et diffusée sur France 3 Via 
Stella, démontre que le port de 
Porto Cervo par exemple, n’a pas 
connu une baisse de sa fréquen-
tation cet été. Vous maintenez 
votre position?

Bien sûr, car elle s’appuie sur des re-
tours d’informations concordants. Les 
éléments que j’avance ne sont pas sta-
tistiques mais le fruit d’échanges avec 
des agents maritimes ou des capitaines 
de bateau. Toutes ces personnes me 
font part d’une baisse d’activité en 
Sardaigne notamment sur la grande 
plaisance.

Un récent article de Corse-ma-
tin désignait Bonifacio comme le 
port privilégié de grosses unités 

par Stéphanie Faby
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avec une augmentation de leur 
fréquentation cette année. Ce que 
les statistiques confirment. Est-
ce au détriment de la petite et 
moyenne plaisance (situé en des-
sous de 20 mètres) ?

Au contraire. La fréquentation des 
bateaux de la petite et moyenne plai-
sance est en augmentation en 2012. 
Les réaménagements du port n’ont 
pas limité le nombre de places dévo-
lues à la petite plaisance. Certes, il y 
a une période critique dans l’année 
sur les trois premières semaines du 
mois d’août où nous ne pouvons pas 
répondre à la demande. Mais c’est 
aussi valable pour la Corse en général. 
En dehors de cette période limitée, des 
places sont disponibles et c’est un enjeu 
pour nous d’afficher un port accessible 
au plus grand nombre avec une qua-
lité d’accueil identique quelque soit la 
taille des bateaux. 

La deuxième campagne de tra-
vaux sur le port a débuté. Quelles 
nouveautés majeures sont à pré-
voir sur le plan d’eau ?

Parmi les changements notables, il y 
a le réaménagement urbain du quar-
tier St Erasme. En réponse à leur de-
mande, les pêcheurs seront transférés 
sur le quai Nord. Ils bénéficieront de 
nouveaux outils dédiés tels que des 
places de parkings, des box privatifs 
et une machine à glace. Ces places 
libérées pourront être utilisées pour 

des barques à fort intérêt patrimonial 
comme les voiles latines. Une façon de 
conserver toute l’authenticité du quar-
tier.

La Plaisance locale sera reposition-
née toujours sur le quai Nord. Il est 
également prévu un réaménagement 
de la darse située au niveau du quai 
d’honneur et du Centre Nautique. Elle 
permettra d’accueillir à cet endroit des 
moyennes et des grosses unités pouvant 
aller jusqu’à 35 mètres. Concernant les 
services portuaires, l’installation de la 
wi-fi et de la vidéosurveillance corres-
pondent à une demande très forte des 
usagers.

Comment s’inscrit l’activité du 
port de Bonifacio par rapport aux 
autres ports de Corse ?

Cette année, aucune augmentation de 
l’activité au niveau de la nôtre n’a été 
observée dans les autres ports corses. 
Bonifacio se démarque. D’autres ports 
de moindre importance subissent plei-

nement la crise. Je pense à Taverna.  
Ce constat révèle que notre ville bé-
néficie d’une situation géographique 
favorable grâce à sa proximité avec 
la Sardaigne. C’est aussi une ville qui 
génère une attractivité spécifique où la 
qualité d’accueil est souvent reconnue 
par les équipages. 

L’an prochain, le nouveau quai 
de 100 mètres sera opérationnel 
pour les contrats de droit d’usage. 
Où en êtes vous du dossier?

Ces garanties d’usage concernent 15 
places de 15 à 20 mètres. Elles lieront 
leurs futurs locataires à un contrat de 
10 ans avec la municipalité. A ce jour 
quatre propriétaires de résidences 
secondaires ont manifesté par écrit 
leur intérêt. La vente de ces places ne 
constitue plus une condition nécessaire 
au financement des travaux du port 
puisque la municipalité a fait le choix 
d’engager un deuxième prêt auprès de 
la Caisse des Dépôts et Consignations. 

Le bilan de la Catena

Avec plus de 1600 bateaux reçus dans cette anse depuis le début de la 
saison, le chiffre d’affaires sur cette zone reste stable mais en dessous 
des perspectives envisagées par la municipalité. Pour Michel Malla-
roni, il y a plusieurs explications : « La mise en place d’un mouillage 
organisé est un acte fort en terme d’image et développement du-
rable. On valorise, on protège et on pérennise un site. Néanmoins, les 
exemples sur l’île démontrent qu’un mouillage organisé atteint dif-
ficilement un niveau de rentabilité. Cette dernière interviendra pour 
l’anse de la Catena le jour où la jonction avec l’aire de carénage sera 
matérialisée par une desserte piétonne ».
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par Stéphanie Faby

Ça bouge sur la commune
La commune poursuit sa mission de service public

du CôTé de la vIlle

Inauguration de la morgue

Les élues posent devant le minibus

10

Inauguration de la nouvelle chambre mortuaire

Avec plus de 50 décès par an recensés dans la 
micro-région, il devenait urgent d’offrir aux 
familles endeuillées un accueil digne et dans des 
conditions sanitaires optimales.

Le maire de Bonifacio inaugurait ce nouvel outil 
en juin  dernier en compagnie de Claude Pompa, 
le maire de Figari, de Claude Degott-Serafino, 
Conseillère générale de Bonifacio et Présidente 
du conseil de surveillance du centre hospitalier, 
des élus, des partenaires associés et les représen-
tants de l’hôpital de Bonifacio, Madame Luchini 
et Monsieur Catoire, responsable de la chambre 
mortuaire.

L’acquisition de ce nouvel outil constituera proba-
blement un soulagement pour la population qui 
disposait d’une morgue devenue obsolète.

Les locaux de la nouvelle chambre funéraire de 
l’hôpital de Bonifacio répondent aux nouvelles 
normes d’hygiène et de sécurité en vigueur.

Cette structure dont le prix de revient est de 430 
000 euros dispose d’une surface de 250 m2. Elle 
peut conserver jusqu’à six corps. Elle est surtout 
équipée d’un dispositif  permettant d’assurer des 
conditions d’accueil optimales pour les familles 
endeuillées : salle d’attente, ascenseur, toilettes, 
deux salles de présentation, une salle de prépara-
tion, trois chambres froides.

La commune de Bonifacio a financé le projet  
à hauteur de 30% avec la participation de la 
Collectivité Territoriale de Corse, de l’Etat et des 
communes alentours : Figari,  Sotta,  Monaccia-
d’Aullène et  Pianottoli.  

Jean-Charles Orsucci n’a pas manqué de remer-
cier tous les partenaires associés au projet  et de 
souligner l’utilité d’un tel bien pour la micro-
région : « Voici un bel exemple de structure 
s’inscrivant dans un esprit intercommunal tel que 
nous le voyons pour notre territoire. Ce projet 
au départ prévu par l’ancienne municipalité 
au cimetière de Saint François a finalement été 
conduit sur le centre hospitalier de Bonifacio. 
Notre équipe a considéré que cette chambre 
mortuaire devait fournir une réponse de proxi-
mité rapide et efficace » déclarait le maire de 
Bonifacio.

Rester mobile à Bonifacio : une nouvelle ligne de 
bus solidaire

Le droit à la mobilité que l’on soit non véhiculé, 
handicapé ou dans l’incapacité de conduire est 
un service important apporté au citoyen. Depuis 
le 7 novembre, l’ensemble des personnes remplis-
sant ces conditions et âgées pour la plupart de 
plus de 60 ans peuvent profiter d’une ligne de 
bus intra-muros. 

Créer à l’initiative de la commune sur l’action du 
CCAS, cette dernière assure un trajet deux fois 
par semaine, le mardi et le vendredi de 13h30 à 
17h30 (hors jours fériés). 

«  Un service de ramassage en porte à porte sera 
également possible sur une simple réservation 
auprès du service social au minimum 48H à 
l’avance » complétait Odile Moracchini, adjointe 

aux affaires sociales en charge du dossier. 

La question du véhicule ne sera plus un 

problème pour les personnes souhaitant accom-
plir des tâches du quotidien : passer une visite 
médicale sur la commune ou à l’extérieur, visiter 
un malade à l’hôpital, se rendre à la pharmacie 
ou au cimetière…

Pour permettre ces voyages, la municipalité s’est 
équipée d’un minibus 9 places accès PMR d’une 
valeur de 35  561, 50 euros, subventionné en 
partie par la Collectivité Territoriale de Corse et 
le Conseil Général. 

Renseignements et inscriptions au CCAS de la commune 
au 04.95.73.00.15 et sur le site de la commune :  
www.mairie-bonifacio.fr

Départ dans le sens Bonifacio – hôpital 
local :

13H30 : haute-ville place de la Carotola empla-
cement du petit train

13H45 : marine, emplacement du petit train

NB : Un service permettra également la récupération 
des personnes dans les campagnes. Elles seront conduites 
selon leur demande en haute-ville (poste...), sur la marine 
(banque, pharmacie), au centre médical ou à l’hôpital local.

Retour sens Hôpital local – Bonifacio :

17h : départ de l’hôpital vers la marine et la 
haute-ville

Une aire de jeu en construction à la Spassegiata

Seulement cinq semaines de patience et les jeunes 
Bonifaciens pourront profiter d’une nouvelle aire 
de jeu, située sur le promontoire de la Spassegiata. 
Ce projet est né de la volonté d’offrir de nouveaux 
services et équipements à une population qui va 
croitre dans les prochaines années. Le cahier des 
charges de la commune sur ces travaux débuté 
fin octobre a pour objectif  de s’intégrer dans 
l’environnement des nouveaux aménagements 
portuaires. Il offrira la possibilité aux familles et 
aux vacanciers de passer du temps sur un site très 
visité et méritant davantage d’animations. Les 
travaux seront menés avec la pose de sols amortis-
sants, de clôture, de portillons, de reprises de 
muret et de jeux publics neufs. Ils seront adaptés 
à la tranche d’âge des 3 à 6 ans et des 7 à 11 ans.
Le coût des travaux s’élève à 96  113,  52 euros 
TTC.
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du CôTé de la vIlle

A l’acürta

Parking du Pozzu verdu

Spectacle

L’affaire de tous. Dans le cadre de la campagne de 
propreté menée tout au long de l’année par les services 
techniques de la ville, la municipalité demande à chaque 
riverain de respecter le travail de nos agents ainsi que 
les conditions de dépôts de vos encombrants. La 
propreté de notre ville passe aussi par vous. Aussi, nous 
vous informons qu’une déchetterie située à Musella est 
à votre disposition pour y accueillir les encombrants de 
la ville. Il appartient à chaque administré de se déplacer 
pour éviter de les laisser sur la voie publique (contact  : 
04.95.10.43.51, du lundi au samedi de 8h à 12h ou 
de 14h à 17h. 
Un service exclusif de récupération des encombrants 
est à disposition  des personnes âgées ou à mobilité 
réduite. Ces derniers seront récupérés chez eux sur 
simple rendez-vous pris au secrétariat de la mairie 
(contact : Monsieur Luccioni, 04.95.73.58.03).
Nous vous rappelons que le dépôt d’encombrants sur 
la voie publique est interdit par la loi et soumis à une 
contravention pouvant s’élever jusqu’à 1500 euros.

Exposition. Dans le cadre des Journées Européennes 
du Patrimoine, l’exposition « 100 ans de vie religieuse » 
à Bonifacio a accueilli 1869 entrées. Elle était propo-
sée au public de 15 au 30 septembre à l’espace Saint 
Jacques. Cette exposition a suscité un grand intérêt 
de la population bonifacienne tantôt émue et tantôt 
nostalgique à la vue de ces images d’archives dévoilées. 
Elle a attiré également de nombreux touristes curieux 
de s’immerger dans la culture et la tradition locale. 

Skatepark. En réponse à l’enquête jeune réalisée sur 
la commune auprès des 8-20 ans en janvier 2012, la 
municipalité engage une recherche de financement 
(CTC, état et commune) pour la création d’un skate-
park. Cette initiative intervient en réponse aux jeunes 
sondés qui avaient plébiscité cet équipement dans 
l’item « type de loisirs souhaités sur la commune » lors 
du sondage. Le coût de l’opération estimé à 56 800 
euros. Cet outil sera destiné à accueillir des participants 
de sports urbains en tout genre comprenant Roller, 
skateboard, MX et trottinette.

Ecolo. Lors de la séance du 5 octobre 2012, le conseil 
municipal a voté la recherche de financement pour 
l’achat de deux véhicules électriques. Leur qualité 
technique permettra un nettoyage mécanique de rues 
à ce jour inaccessibles. Cette initiative vient répondre 
à de nouvelles réglementations liées aux lois sur les 
nuisances sonores et sur la protection de l’environne-
ment. Evalué à un montant de 57 462,20 euros, ce 
type de véhicule permettra un ramassage des corbeilles 
à papier, et sera adapté aux espaces verts, au lavage de 
rue, au ramassage d’ordures ménagères.

Chiffres. 50 tonnes. C’est le chiffre global recensé pour 
la collecte du verre assurée tout l’été sur la commune 
pour le ramassage en porte à porte assuré auprès des 
commerçants et réalisé par l’association DEFI en parte-
nariat avec la municipalité. A terme, l’objectif affiché 
serait d’équiper de bacs à verre l’ensemble du centre 
urbain et la campagne et de développer une collecte 
de canettes en aluminium, de carton et des papiers.

Évaluation. Les fortifications de Bonifacio, patrimoine 
exceptionnel militaire pour la Corse subit l’érosion du 
temps et des dégradations multiples souvent irréver-
sibles. Pour engager une campagne de restauration 
dans les plus brefs délais, la commune a approuvé le 
lancement d’une étude d’évaluation des ouvrages. La 
commune en tant que maître d’ouvrage a sollicité le 
Conseil Général de la Corse du Sud, pour conduire la 
maîtrise d’œuvre.

Ordures ménagères. 2797 tonnes, c’est le chiffre 
enregistré par le SITDESC sur la commune de Bonifa-
cio au 31 août 2012 en ce qui concerne la pesée des 
ordures ménagères. A la fin de l’année 2011, 3780 
tonnes de déchets étaient recensées sur la commune.

La recette des parkings s’oriente vers un chiffre 
d’affaires en augmentation.

Avec l’accueil de plus d’un million de visiteurs 
chaque année, la gestion des parkings de la ville 
reste un élément déterminant pour les recettes 
engrangées. 

En 2011, la commune enregistrait un chiffre 
d’affaires de plus d’un million d’euros. En mars 
2012, le Conseil municipal votait, d’ailleurs, une 
augmentation de ses tarifs. Un choix politique 
justifié par les nombreux investissements entre-
pris cette année sur la commune pour contribuer 
à l’amélioration de l’accueil et du cadre de vie. 
Les visiteurs ont donc logiquement été mis à 
contribution de l’intérêt collectif  bonifacien.

Ce choix a-t-il pu avoir des répercutions négatives 
sur la fréquentation des parkings ?
Ce fut une crainte de Nicole Serra au tout début 
de la saison à l’annonce déterminée des obser-
vateurs sur la baisse indéniable de la fréquen-
tation touristique dans l’île en raison de la crise 
mondiale. Aujourd’hui plus rassurée, la 1ère 
adjointe analyse les premières statistiques : « la 
fréquentation annuelle des six parkings intra 
muros, dont le parking minute, enregistre un total 
de 353 958 voitures pour un chiffre d’affaires de 
1 427 253 euros sur la période du 1er avril au 
15 octobre. En comparatif, sur l’année 2011, la 
commune enregistrait une fréquentation de près 
de 347 742 voitures à la fin du mois d’octobre. 
Un constat logiquement répercuté sur notre 
chiffre d’affaires  ».

Seul bémol au tableau, la durée de stationnement 
des véhicules sur les parkings dont la moyenne 
relevée est de 3 heures et demi. Un temps trop 
court au goût de l’élue pour prendre le temps 
d’apprécier toute la richesse du territoire bonifa-
cien : « Notre prochain défi sera de trouver les 
arguments qui feront rester ces visiteurs de courte 
durée sur un plus long séjour. Nous réfléchissons 
actuellement avec l’Office de tourisme pour 
étendre nos offres dans cette direction … »

Bonifacio crée l’événement en 2012 et pulvérise 
ses records de fréquentation

Depuis 2010, l’Office de tourisme a renforcé son 
offre culturelle et événementielle. Disposant de 
sa propre licence d’entrepreneur du spectacle, 
elle est devenue en étroite collaboration avec la 
municipalité le révélateur des actions associa-
tives, professionnelles, culturelles ou sportives 
de la ville. Avec de plus de 200 manifestations 
organisées cette année, la Directrice de l’Office 
de tourisme annonce un bilan très positif. 

Au 4 octobre, 54 419 spectateurs sont venus à 
Bonifacio pour profiter des manifestations contre 
41 652 pour l’année 2012 et 56 726 pour 2011. 
« Nous allons dépasser notre record de 2011 
sachant que de nombreuses manifestations vont 
ponctuer cette fin d’année : le festival Nautic& 
Music, le Trail des falaises, les Jeunesses Musicales 
de Méditerranée, Natali in Bunifazziu en plus des 
multiples conférences, concerts de polyphonies, 
visites guidées… » observe-t-elle.

Parmi les temps forts de la saison, il faut citer  le 
Red Bull Cliff  Diving, le grand concours interna-
tional de plongeon de haut vol proposé le 23 juin 
dernier qui a accueilli plus de 3000 spectateurs.  
Après le succès de la pièce Roméo & Juliette 
en 2011, théâtre joué à ciel ouvert et mis en 
scène par Raymond Acquaviva et sa troupe de 
comédiens sans frais, un véritable Festival des arts 
vivants s’organisait en juin sur deux soirées. Des 
grands classiques du théâtre, « Songe d’une nuit 
d’été » de William Shakespeare et « Lysistrata » 
d’Aristophane, se partageaient l’affiche. Le 2e 
festival Tango organisé du 1er au 8 septembre a 
connu un franc succès avec 51 stagiaires et 2000 
spectateurs, soit plus que l’année précédente.

Enfin les Journées Européennes du Patrimoine, 
qui ont eu lieu le 15 et le 16 septembre dernier ont 
attiré sur les sites de l’office (Bastion, Escaliers du 
Roy d’Aragon, Eglise Saint Dominique …) 3384 
personnes. Un bilan à compléter très bientôt avec 
d’autres manifestations phares comme le festival 
Nautic&Music, et Natali in Bunifazziu.
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On le sait, la topographie même de 
notre ville ne facilite pas l’accessibilité à 
tous ses habitants, bien plus encore pour 
les personnes frappées de handicap, qu’il 
soit physique, mental, psychique, cogni-
tif  ou cumulé sur un polyhandicap. 
La municipalité consciente de cette 
problématique a même encouragé une 
étude d’accessibilité à Bonifacio en avril 
dernier, lors d’un workshop intitulé LO-
TUS (Let’s Open Tourism For Us).  
De ce fait, les établissements publics sont 
bien sûr à privilégier et plus particulière-
ment ceux du cadre de vie scolaire, pre-
mier lieu d’ouverture à la citoyenneté et 
à la vie de la cité.
Pour cette rentrée scolaire, un pas a donc 
été franchi pour les équipes municipales 
et enseignantes qui ont accueilli le 10 
septembre dernier 324 élèves dans un 
établissement rénové. 

Ils ont pu ainsi découvrir un nouveau 
dispositif  d’accessibilité conforme aux 
normes en vigueur : un ascenseur faci-
litant l’accès aux 3 étages du groupe 
scolaire, deux élévateurs PMR (entrée 
de l’école maternelle, cour de l’école élé-
mentaire toilettes à accès handicapés). 
Un appareillage nécessaire expliquait 
Denise Faby, élue déléguée aux affaires 
scolaires pour qui ce public évoluait au-
paravant dans une configuration com-
plexe : « L’autonomie d’un enfant handi-
capé dans son école est un facteur clé de 
sa réussite scolaire. Il est essentiel pour 
lui d’accéder librement et facilement à 
tous les espaces de vie. La municipalité 
se devait de respecter le droit à l’égalité 
des chances pour chacun ».
Ce chantier dont le montant s’élève à  
40 000 euros contribue à améliorer les 
conditions de travail des enseignants et 
des éducateurs. 
«  Nos efforts en direction des écoles sont 
constants et nous n’aurions pu mener 
à bien ce projet sans la concertation 
efficace qui lie nos services communaux 
avec les équipes éducatives et associations 
de parents d’élèves » déclarait le Maire 
de Bonifacio lors de l’inauguration de 
ce dispositif. De nombreux enseignants 
et parents d’élèves avaient répondu à 
l’invitation en présence des directeurs 
d’écoles et de Nicole Serra, 1ère adjointe, 
de Denise Faby, élue déléguée aux af-
faires scolaires et d’Odile Moracchini,  
4e adjointe et des entreprises partenaires 
associées au projet. Ces derniers n’ont 
d’ailleurs pas manqué de saluer le travail 
mené par la municipalité depuis 4 ans.

Les sols souples sur les aires de jeux de 
l’école posés pendant les vacances de la 
Toussaint.

Parmi les travaux de réfection du groupe 
scolaire menés sur plusieurs tranches et com-
prenant de nombreux travaux (menuiseries, 
réfection façades, électricité, plomberie, sani-
taire…) la pose de sols souples a débuté le 
29 octobre. Voté par le conseil municipal du 
11 mars 2011, ces travaux prévus sur deux 
semaines répondent à une demande des 
enseignants et des parents d’élèves.
En jeu : la sécurité des enfants. La surface 
actuelle en béton sera donc remplacée  par 
la pose de sols souples amortisseurs sur une 
surface de 1120 m2 pour l’école élémentaire. 
Il en sera de même pour la crèche et l’école 
maternelle qui nécessitent une réfection sur 
213m2 de surface.
Le coût total de ces travaux dans sa tranche 
estimative est de 85 713,12 euros

Un grand succès pour le premier rassemblement
Thé dansant le 21 octobre dernier.

Le rendez vous des Seniors :  
Thé dansant – Karaoké – Danse

La commune poursuit son action 
auprès des seniors et propose par le 
biais de son CCAS des animations de 
Thé dansant – Karaoké une fois par 
mois le dimanche à l’espace Saint 
Jacques (14H-18H).
Ouvert à toutes les personnes âgées 
et entièrement gratuit, cette action 
s’inscrit dans une volonté de créer du 
lien social et offrir des moments fes-
tifs et de convivialité à tous les seniors 
de la commune. 
Animation : Jean-Baptiste Sitzia et son accor-
déon, accompagné de Evelyne Roghi
Boisson et goûté offert par la commune.

Calendrier 2012/2013
des animations 

Thé dansant – Karaoké – Danse 

 21 octobre 2012

 18 novembre 2012 

 16 décembre 2012 : Noël des seniors

 13 janvier 2012 : Galette des Rois

 10 février 2013 

 17 mars 2013

 14 avril 2013

par Stéphanie Faby

Le groupe scolaire
équipé d’un nouveau dispositif d’accessibilité.

aCTIOn SOCIale / eduCaTIOn
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La conférence de Laurent Hugues, Conserva-
teur du patrimoine, Inspecteur des monuments 
historiques pour le L.-R. et la Corse, lors des 
Journée du patrimoine à Bonifacio, a eu cette 
année un écho particulier à l’évocation de la 
restauration de la châsse de San Bartolu. Après 
avoir présenté la valeur inestimable de l’objet, 
vraisemblablement issu des ateliers génois de 
Maragliano au XVIIe siècle, il a égrené un 
ensemble de conseils et de préconisations pour 
sa conservation et sa pérennité.
L’utilisation des châsses par les confrères est 
avant tout de l’ordre du maintien des rites 
religieux laïques et de la pérennisation de la 
tradition servie par un incomparable patrimoine 
immatériel constitué de rituels et de chants. 
Mais s’y ajoute aussi une habitude d’entretien 
des objets qui leur était dévolue par une sorte 
de droit coutumier. Nombre d’entre eux ont 
honoré et continuent d’honorer ce rôle de façon 
assidue et sincère. 
Tout en louant le généreux principe, Laurent 
Hugues en a toutefois pointé les limites, notam-
ment après des restaurations dont le coût a 
dépassé les 100 000 €, tant pour la châsse de 
Sainte Croix il y a quelques années que pour 
Saint Barthélémy, cette année.
Le propos n’est pas ici de jeter l’anathème sur 
telle ou telle initiative dans l’entretien des objets 
patrimoniaux. Il s’agit simplement de prendre 
la mesure des exigences nouvelles en matière 
de patrimoine, le cas des châsses n’étant que 
l’exemple le plus parlant.
Les démarches d’inventaire, les expertises et plus 
largement la meilleure connaissance de notre 
patrimoine par les rapports ou les publications 
nous mettent en situation de devoir d’entretien 

et de mise en valeur selon des normes qui ne 
peuvent pas être balayées d’un revers de main à 
cause de leur lourdeur administrative.
La mutation est d’autant plus difficile que cette 
nouvelle appréhension de notre patrimoine a 
un coût public qui n’est pas négligeable, notam-
ment en ces temps de crise.
Il y a donc une triple démarche à initier :
Tout d’abord s’informer voire se former en 
tant que citoyen à ce que l’on voit, possède ou 
utilise. Que ce soit un bénitier, un baracun ou 
un sentier. Il est évident que cette démarche est 
liée à la qualité de la production d’informations 
citoyennes mais aussi au désir de s’informer ;
Il nous faut, d’un point de vue politique, aller au 
bout d’un inventaire tous objets confondus : du 
matériel à l’immatériel, de l’urbain au rural, du 
religieux au militaire, de la préhistoire aux temps 

contemporains, du naturel au construit …
Enfin et toujours du point de vue politique, 
il est important de donner au patrimoine des 
perspectives muséographiques (locaux, salles 
d’exposition, parcours …) de façon à aller vers 
un autofinancement de leur pérennisation. 
La qualité de la fréquentation touristique 
à Bonifacio peut laisser entrevoir quelques 
perspectives encourageantes à ce titre, à condi-
tion que d’autres collectivités (Etat, CTC, 
CG2A,…) y croient aussi.
Tant du côté des élus que des citoyens locaux, 
les progrès sont en cours même si du chemin 
reste à faire dans cette forme de civisme encore 
à construire. Mais la reconnaissance commu-
nale ne suffira pas : il nous faudra imposer bien 
au-delà l’idée de notre vocation patrimoniale au 
sein de l’écrin naturel des Bouches.

Changer notre rapport au patrimoine :
un civisme à construire

Dire que Bonifacio est une ville qui a un riche patrimoine relève aujourd’hui de l’évidence.

Mais notre façon de posséder façonne aussi notre façon d’être et, par là, induit notre devenir.

CulTure

par Alain Di Meglio, adjoint à la culture
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La première étape, la connais-
sance, peut être la découverte (par 
exemples, par des fouilles archéolo-
giques ou par l’étude d’archives encore 
inexplorées ou par le témoignage d’éru-
dits locaux ou de spécialistes de la nature 
par exemple). Elle est plus souvent dans 
nos régions, par le travail de chercheurs 
et grâce à des moyens scientifiques tou-
jours plus complexes, un enrichissement 
progressif  des données.
La deuxième étape est la protec-
tion. La commune, la région et l’état 
interviennent pour éviter la perte. Il 
faut que le lieu ou la zone (que l’on 
peut juger « remarquable »), le bâti-
ment, l’objet (qui peuvent être excep-
tionnels ou qui sont des témoignages de 
l’histoire), l’arbre, la plante (qui sont la 
marque d’un territoire), la coutume, la 
langue (régionale parlée ou en voie de 
disparition) soient répertoriés (il existe 
des inventaires) et fassent l’objet de 
mesures conservatoires (classement au 
titre des monuments historiques pour 
un bâtiment ou un objet, création d’une 
ZPPAUP, puis d’une AVAP - document 
annexe-, réserves du PLU, protection du 
littoral ou de la montagne ...).
La troisième étape est la restau-

ration et la sauvegarde. La com-
mune, la région et l’état sont les promo-
teurs associés de cette action. Il s’agit 
d’engagements coûteux, difficiles dans 
leur réalisation, car parfois en opposi-
tion avec d’autres intérêts et surtout qui 
s’inscrivent dans la durée.
Il est fondamental que cette étape se 
fasse avec le concours des habitants ou 
des usagés concernés. Ils doivent en de-
venir les moteurs et œuvrer pour trans-
mettre cet héritage aux plus jeunes.
La participation des habitants nécessite 
des actions de sensibilisation (démarche 
Agenda 21). 

Les enjeux de la restauration et de 
la sauvegarde du patrimoine sont 
surtout de deux ordres :

. c’est un objet de fierté pour les 
habitants qui trouvent un enracine-
ment à une terre et une filiation à une 
histoire (et, si ce n’est pas l’histoire de 
leurs parents, cela peut devenir la leur) : 
c’est un élément fédérateur entre les ha-
bitants et entre les générations.

. c’est une demande nouvelle pour 
le tourisme : la richesse et de la spé-
cificité d’une région s’inscrit dans son 
patrimoine : on le fait connaître, on 

le montre aux visiteurs. Cette consé-
quence doit permettre d’élaborer des 
actions touristiques plus variées et non 
uniquement liées aux activités de plage: 
la saison touristique sera plus étendue et 
génératrice d’emplois permanents.

Quels sont les résultats actuels et 
à venir à Bonifacio ?

Le port
Le quai sud et le quai d’honneur ont été 
restaurés en tenant compte des activi-
tés économiques et de la réhabilitation 
nécessaire des immeubles (authentique 
marina) et du patrimoine maritime (sur-
tout lié à la pêche).
Les travaux concernant le quai nord et 
la réhabilitation de l’espace saint Erasme 
débuteront au début de l’année 2013. 

L’opération programmée d’amé-
lioration de l’habitat (OPAH) qui 
concerne la haute ville, la marine 
et l’entrée de la ville
Après les difficultés successives liées à 
une évolution des engagements de l’état, 
la convention avec Pact-Corse doit enfin 
être signée (après visa de la CTC, du 
Conseil Général de la Corse du sud et 
de l’ANAH).
Les premiers dossiers devraient être ins-

par Claude Degott-Serafino adjointe au patrimoine et Hélène Por tafax

La restauration du patrimoine :
les actions, les enjeux, les résultats.

Le patrimoine matériel qu’il soit naturel (tout ce qui concerne notre environnement) 
ou fait par l’homme (les bâtiments, les objets, les œuvres d’art) 

et le patrimoine immatériel (la langue, les coutumes) méritent d’être connus,  
protégés et souvent restaurés pour être sauvés et transmis …
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truits avant la fin de l’année 2012. 

L’implication dans la démarche 
Agenda 21
La commune de Bonifacio s’est posi-
tionnée comme commune pilote auprès 
de l’Office de l’Environnement pour 
identifier et retenir des solutions suscep-
tibles de répondre aux problématiques 
rencontrées sur son territoire en matière 
d’économie et de maîtrise de l’énergie, 
de formation, et d’insertion profession-
nelle, de sensibilisation à l’environne-
ment et au patrimoine. Le cadre régle-
mentaire de référence retenu est celui de 
l’Agenda 21.
Les objectifs de cette dynamique sont 
une meilleure gestion des ressources et 
une mise en place de bonnes pratiques à 
destination de tous les publics (résidents, 
scolaires, professionnels, touristes). 
Les actions Agenda 21 de Bonifacio re-
tenues (précédent numéro des Vusgi bu-
nifazzina), appuyées par nos différents 
partenaires et porteurs de projets, sont 
en cours d’instruction depuis le dernier 
Comité de pilotage de juin 2012.
La mise en place du comité de suivi 
par assurer la meilleure des coordina-
tion entre porteurs de projets est prévue 
avant la fin du mois de novembre.

L’église sainte Marie Majeure : 
la 3e phase

Après réfection de la toiture, restaura-
tion du clocher, restauration du grand 
autel et des stalles, des toilettes, cette 
phase va concerner essentiellement la 
révision des dallages, la restauration des 
autels nord et sud, la restauration du 
SAS d’entrée, la réfection de l’éclairage 
avec mise aux normes, le mobilier et la 
mise en place de bancs sur estrades avec 
chauffage encastré et la sonorisation.

Un dossier indépendant est consacré à 
la restauration de l’orgue pour laquelle 

un mécène s’est proposé. 

L’église saint Dominique et son 
parcours muséal 
Le dossier à l’étude devra permettre 
la restauration du bâtiment, celle (en 
cours) des objets présents ou actuel-
lement dispersés, tout en proposant 
l’église à la visite dans des conditions de 
respect du lieu et en assurant la sécurité 
des objets.
Les travaux concernant le bâtiment 
commenceront après la finalisation de 
la restauration de l’église sainte Marie 
Majeure.

L’église sainte Marie-Madeleine 
et sa transformation en maison 
des confréries
Le dossier est instruit en toute diligence 
par les services du patrimoine de la 
CTC. Nous avons insisté sur l’urgence 
de la mise hors d’eau du bâtiment. 

L’église du couvent saint François
Un chantier d’insertion soutenu par 
l’Office de l’Environnement de la Corse 
et le Conseil Général de la Corse du sud 
est à l’étude. 

L’église sainte Marie à Lavezzi
Durant l’été 2012, un chantier interna-
tional de jeunes bénévoles encadré par 
l’Association Etudes et Chantiers Corse, 
appuyé par l’aide technique et finan-
cière de l’Office de l’Environnement de 
la Corse et au travers d’un partenariat 
avec des entreprises locales et insulaires 
a défriché les abords du bâtiment et 
consolidé les murs extérieurs.
Ce chantier sera reconduit durant l’été 
2013 et 2014

L’ouverture du puits saint Barthé-
lemy et le projet d’un parcours 
le réunissant à l’escalier du roi 
d’Aragon
Le dossier est instruit par les services du 
patrimoine de la CTC

Les abords de la chapelle saint 
Jacques
Le dossier, instruit depuis deux ans, 
comprend  la mise en valeur patrimo-
niale des espaces et leur nécessaire jonc-
tion entre les écoles, la médiathèque, 
l’église saint Dominique mais également 
la vieille ville, le site Montlaur et l’espace 
saint françois.
Les pistes d’aménagement retenues sont 

liées à l’organisation des cheminements 
piétons et retables, à la création d’un 
nouveau jardin planté d’essences insu-
laires, à celle d’une aire de jeux, et un es-
pace abri protégeant parents et enfants 
des intempéries. Les premiers travaux 
devraient débuter en 2013.

Les fortifications
La commune a souhaité initier une 
étude d’évaluation sur l’état des fortifi-
cations, préalable réglementaire à toute 
campagne de travaux. Elle a sollicité 
pour cela la maîtrise d’ouvrage déléguée 
auprès du Conseil Général de la Corse 
du sud (propriétaire, pour parti)
Sur ce même temps, un projet de mise 
en valeur patrimoniale de mise en sécu-
rité du bastion de l’étendard - jardin 
des vestiges et de création d’un jardin 
paysager est à l’étude, en collaboration 
avec l’office municipal du tourisme de 
Bonifacio.

L’espace Montlaur
La CTC (propriétaire de l’ensemble) a 
instruit un vaste projet de réhabilitation 
de l’espace. Présenté aux Bonifaciens en 
avril dernier, il tient compte des souhaits 
formulés par la commune qui à terme 
sera bénéficiaire des projets publics ou 
privés réalisées.
Conformément aux engagements pris, 
une mission de diagnostic est actuelle-
ment conduite sur l’intégralité du péri-
mètre

La réalisation et le soutien à des 
publications
La monographie sur Bonifacio, le livre 
et les publications de Michel Terce sur 
les fortifications ont été soutenus par la 
commune.
Une ligne d’édition sur le patrimoine, 
faisant appel à des intervenants spécia-
lisés, est à l’étude.

paTrIMOIne
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Bien-sûr, le nombre de visiteurs annuels que 
nous pouvons dénombrer est fonction d’une 
grande quantité de « paramètres extérieurs » sur 
lesquels nous avons parfois peu d’influence. Par 
exemple, la fréquence et les tarifs des vols aériens 
et des passages en bateaux sont des variables 
fondamentales. De même que la météo, mainte-
nant disponible à 10 jours sur internet, peut faire 
varier les chiffres sensiblement aussi. Pas besoin 
de revenir sur « la crise » qui change les modes 
de vie et de consommation (séjours écourtés, 
dépenses très surveillées, recherche du meilleur 
rapport qualité/prix, réservation de dernière 
minute …) ni de vous rappeler les soubresauts 
vécus par la Grèce, la Tunisie, l’Espagne qui, 
afin de rattraper les parts de marché perdues, 
font des offres promotionnelles à prix cassé. 
Ces « paramètres extérieurs », nous, humble 
territoire de l’Extrême-Sud, ne pouvons guère 

tous les influencer et les maîtriser de manière 
concrète mais nous sommes persuadés que c’est 
aussi par une prise de conscience et prise en 
compte de tous ces éléments et enjeux qu’avec 
les acteurs institutionnels (CTC, l’ATC, CCI 
de Corse…) et les socioprofessionnels que nous 
pourrons mieux appréhender et préparer le 
tourisme corse de demain.  

Tout le monde fait un effort, même les 
touristes.

A notre échelle, ce que nous pouvons faire de 
manière très concrète, c’est de créer les condi-
tions qui donnent à Bonifacio, un niveau de 
séduction et d’attractivité supérieures et font 
de notre ville, une destination incontournable 
de la Corse. Cette année, on a vu augmenter 
les voitures de locations immatriculées en 2B. 
Ce qui signifie que les visiteurs de la Corse en 
général on fait l’effort de pousser jusque dans 
l’Extrême-sud. Notre fréquentation 2012 affiche 
un joli + 9%, ce qui n’est pas le cas ailleurs. Mais 
alors, pourquoi les visiteurs de Corse ont-ils fait 
l’effort de venir jusqu’à Bonifacio ?

Tout simplement, parce que depuis plusieurs 
années, la Mairie et son Office Municipal de 
Tourisme développent « le produit Bonifacio » 
via un véritable marketing structuré et un plan 
de communication qui ont singulièrement 
amélioré l’image de notre destination, en France 
et même au-delà des frontières. Un exemple 
parmi d’autres : on a su démontrer que la célèbre 

« Cité des Falaises » offre aussi des plages et une 
palette d’activités nautiques. Ne riez pas : c’est là 
une chose qui avait été oubliée tant elle paraissait 
évidente. Et elle est d’autant plus fondamentale 
à dire et à redire, que la plage est aussi le souhait 
prioritaire de la grande majorité des visiteurs de 
Corse.

Une offre plus complète, plus diversi-
fiée et plus structurée.

En fait, tout est question de communication. 
Mais avant de communiquer, encore faut-il 
s’assurer que le produit est maitrisé et optimisé. 
On a lu ci-dessus l’exemple des plages. Et ce 
n’est pas là le seul exemple. Depuis plusieurs 
années, on a su mettre en valeur une offre plus 
diversifiée tant au niveau des hébergements que 
des activités. On a aussi développé des produits 
qualitatifs qui mixent à la perfection détente 
estivale avec découverte culturelle et patrimo-
niale. Un exemple ? Après 3 années d’exis-
tences, les « jeudis polyphoniques » ont trouvé 
leur vitesse de croisière et sont maintenant un 
rendez-vous pérenne de notre cité repris dans 
les guides touristiques. D’une moyenne de 30 
spectateurs la première année, nous sommes 
aujourd’hui passés à une moyenne de 144 
personnes, chaque jeudi et ceci durant 7 mois de 
l’année. Les visites guidées de notre citadelle sont 
également très appréciées avec une moyenne de 
17 personnes par visite. De plus, pas moins de 
trois festivals ont vu le jour, qui chacun draine un 
public supplémentaire et un gain de notoriété 
important pour Bonifacio : le Festival des Arts 
Vivants avec Raymond Acquaviva et sa troupe, 
le Festival de Tango qui a doublé sa fréquenta-
tion en une année et le Festival Nautic & Music 
qui, malgré ses dates situées à la mi-octobre, 
attire plus de 2 000 festivaliers et fait salle 
comble, à l’église Saint Dominique, deux week-
ends de suite.

Elargir l’horizon sur l’ensemble du 
territoire.

Les plages, les manifestations culturelles, les 

Optimiser la fréquentation 
de notre destination

est un travail de longue haleine.

par Alex Rolet
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activités autour du patrimoine, on en parlait … 
mais on avait aussi omis de mettre nos sentiers 
pédestres en valeur. Oh, pas vraiment qu’ils 
étaient oublié, mais ils étaient un peu envahi par 
le maquis de la communication exclusive « cité 
des falaises, grain de sable et port de plaisance ». 
Dès lors, il fallait ouvrir un peu le champ de vision 
et mettre en valeur tout le travail réalisé par le 
Conservatoire du Littoral et la Réserve Naturelle 
des Bouches de Bonifacio, sur les sentiers qui 
existaient déjà ainsi que sur les nouveaux sentiers. 
Ces balades littorales, 7 au total, qui se situent 
dans un environnement exceptionnel, ouvrent 
les portes de notre territoire à un tourisme vert 
et écologique, ceci tout au long de l’année et 
apporte un aspect unique et incontournable à 
notre destination.

Un marketing restructuré et plan de 
communication repensé.

Tout a (re)commencé voici quatre années, 
avec une révision drastique du site internet, un 
changement radicale du Guide Pratique et l’uti-
lisation de slogans pointus tels que « Bonifacio : 
beauté extrême, souvenir extrême … ». Ca, c’est 
pour la face visible de l’iceberg. Car en plus, 
un grand chantier de rénovation des outils de 
communications a été mis en place avec, entre-
autre, le développement d’une banque d’images 
qualitatives, qui faisait défaut jusqu’alors. Partant 
du principe que Bonifacio est une destination 
hautement photogénique, la réserve d’images 
séduisantes était certainement un des outils 
majeurs à mettre en place.
Deux années après, le cadre graphique de 
Bonifacio était imposé, l’iconographie était systé-

matiquement de haut-niveau et la promesse 
pouvait évoluer pour pousser plus loin encore 
l’aspect unique et incontournable de Bonifacio. 
C’est ainsi qu’est apparu dans la communication 
la célèbre phrase de Paul Valery «  Bonifacio est 
la capitale pittoresque de la Corse ».

Une communication internationale de 
symbiose.

Bien évidemment, nous n’avons pas les moyens 
de placer des pages de publicité dans les grands 
magazines et des spots publicitaires sur grandes 
chaînes. Mais cependant, on parle de plus en 
plus de Bonifacio sur TF1, France 2 & 3 & 5, 
M6, Arte et sur de très nombreuses chaînes 
étrangères. Notre démarche est de fonctionner 
en symbiose avec les medias, avec un accueil et 
une assistance personnalisés tant sur de l’aide à la 
réalisation et production de contenu que sur de 
l’aide au tournage en accompagnant les équipes 
sur le terrain : émissions Villages de France (Arte), 

Midi-en-France (FR3), Journal de 13 Heures 
(TF1) ou reportage sur des événements sportifs 
à forte audience tel que le Red Bull Cliff  Diving.

Côté presse écrite, nous accueillons tous les 
journalistes de passage en leur offrant visites 
sur mesure et images adaptées. Ils viennent des 
quatre coins de l’Europe : Allemagne, Autriche, 
Belgique, Danemark, Finlande, Grande 
Bretagne, Hollande, Suisse et cette année ceux 
sont également des médias d’Asie (chine & 
japon), Canada, Russie et Etats-Unis qui ont 
été accueillis ! Sans oublier un énorme travail à 
distance, via e-mail, qui nous permet d’alimenter 
les rédactions du monde entier avec des infor-
mations pertinentes et des images séduisantes. 
Résultat : quand il s’agit d’illustrer la Corse, c’est 
aujourd’hui Bonifacio qui fait les grandes images, 
les gros titres voire même parfois la couverture de 
magazines importants.

En conclusion …

Ces années qui viennent de passer, l’Office de 
Tourisme a labouré, puis planté, puis nourri 
et enrichi … les médias de France, d’Europe 
et même du monde entier. Et nous pensons 
humblement que c’est aussi, l’ensemble de ce 
travail qui porte aujourd’hui ses fruits et qui 
permet à Bonifacio de compter une fréquenta-
tion toujours en croissance malgré les difficultés 
du moment.
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Extraits rappor tés par Anne-Marie Zuria

De nombreuses personnes s’interrogent sur la signification

du blason de Bonifacio
Extrait d’un livre écrit par Monsieur le Professeur SERAFINO

nOTre hISTOIre

Aldo AGOSTO, Directeur de l’Archivio 
di Stato di Genova, fit sa communication 
sur « Storia e simboli nell’arme della citta di 
Bonifacio » lors du Deuxième colloque d’his-
toire et d’archéologie de Bastia, du 9 au 11 mai 
1984 (SSHNC n° 647), François CANONICI 
s’est intéressé aux armoiries de la ville dans la 
monographie de Bonifacio (p 43 éditions Albia-
na ) et le Professeur SERAFINO a écrit égale-
ment deux feuillets sur le sujet. Nous avons 
choisi de vous en révéler un extrait ci-dessous :

NOTE sur les ARMES de la VILLE de 
BONIFACIO 

Aux archives de la Commune de BONIFACIO 
il n’existe, parait-il, aucun document au sujet 
des armes de la ville. Toutefois, comme ces 
armes sont reproduites en ex-libris dans l’édi-
tion de 1625 de la Charte (Statuti) concédée 
par la République de Gênes à la commune de 
BONIFACIO, leur authenticité ne saurait être 
mise en doute. 

Mais à l’époque où cet ouvrage fut édité, la 
signification des emblèmes héraldiques était 
depuis longtemps perdue et le goût ne pouvait  
s’accommoder de cette simplicité que l’on 
jugeait barbare. En effet, le graveur de l’ex-
libris a cru devoir l’orner d’un motif  qui est 
trop de l’époque pour que l’on puisse un seul 
instant croire qu’il fasse partie du support 
héraldique de l’écu ; d’ailleurs, ce cartouche est 
gravé sans aucune indication héraldique, tandis 
que le reste de l’emblème indique très soigneu-
sement la couleur et la nature des émaux ou 
métaux qui le composent. 

Dégagées de cet ornement assez banal, les 
armes de BONIFACIO se trouvent être 
supportées par deux griffons d’or aux yeux et 
à la langue pourpre dans l’écu d’Italie (ndlr : 
le griffon est une créature légendaire présente 
dans plusieurs cultures anciennes. Il est imaginé 
et représenté avec le corps d’un aigle greffé sur 
l’arrière d’un lion, et muni d’oreille de cheval 
et d’une queue de serpent). Elles sont sur un 
champ d’azur; un château d’argent muraillé et 
fermé d’une porte de sable ajourée, donjonnée 
de trois tours d’argent muraillées, crénelées par 
quatre créneaux et de six épieux de pourpre 
affrontés. La tour du milieu avec double croix 
fichée est pattée de gueules. Les tours de 
senestre de dextre, toutes deux surmontées de 
flammes au naturel. 
Le griffon de senestre aurait dû être langué de 
sinople d’après l’ex-libris de l’édition de 1625 
des Statuti. 
Cette gravure n’indique non plus, en quoi était 
la partie supérieure du griffon. On croit devoir 
faire tout le griffon en or, puisque le corps était 
en Or; mais il se pourrait bien que la partie 
supérieure fût en argent. Certains détails dans 
la taille de la gravure ont amené à penser que 
la langue du griffon de senestre devait être en 
pourpre comme celui de dextre et que cette 
indication du sinople venait d’un report sur 
cuivre du griffon de dextre simplement renversé.
La gravure de ce dernier est en effet bien plus 
soignée et plus nette que celle du griffon de 
senestre. 
BONIFACIO devait avoir une couronne dans 
ses armes omise dans la gravure pour raison 

de tirage. Parmi les monstres de la symbolique 
héraldique, le griffon est considéré comme 
l’animal par excellence. Il procède, en effet, de 
deux animaux les plus nobles de la création le 
lion et l’aigle. 

Pareil support fait supposer une couronne autre 
que la couronne murale qui est la couronne des 
villes qui n’en ont pas.
AJACCIO était une «  Illustrissima comunità »; 
elle avait la couronne ducale. 

BONIFACIO devait avoir, aussi, cette 
couronne, puisque la «  Comunità  » de 
BONIFACIO était aussi « illustrissima ». 
En cherchant sérieusement dans les archives de 
la Commune de GENES, on trouverait le titre 
qui confère des armes à la ville et on pourrait 
facilement vérifier cette hypothèse. 

Le sens symbolique des armes de BONIFACIO 
parait devoir être « Une Ville avancée (isole-
ment du château dans l’eau qu’aucun tertre 
ne supporte) et vigilante (la porte entr’ouverte) 
pour la défense de la religion. Les épieux, arme 
purement de défense et excluant toute idée 
d’attaque, entourant le donjon que surmonte 
la double croix, qui a toujours été l’emblème de 
l’Eglise ; les flammes indiquent l’ardeur que les 
habitants de la Ville ont toujours montré pour 
la défense de la religion ».

Que l’on se reporte à la situation de l’Europe 
en 840, que l’on songe à la terreur qu’inspi-
raient les Sarrasins ; plus tard en 1200 à la 
présence des Templiers à Bonifacio et cette 
interprétation se trouve justifiée.
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Le mot de la JSB 
La JSB s’est donné comme objectif pour les années à 
venir, de miser sur la formation de notre jeunesse et 
de promouvoir le club en haut du classement régional. 
Afficher de telles ambitions passe par le recrutement 
d’un encadrement solide. Ces objectifs ambitieux ont 
été clairement évoqués tant par les éducateurs que par 
les joueurs eux-mêmes soucieux de s’enrichir et de se 
perfectionner. 
Les dirigeants de la JSB, contraints de pallier le départ 
de Franck Mary, entraîneur général, durant deux ans, 
ont croisé le chemin de Jean-Jacques EYDELIE qui 
avait à cœur de rejoindre la Corse. Nous recherchions 
un coach aux compétences incontestables. Le monde 
du football bonifacien ne pouvait que s’honorer 
de la venue d’un footballeur d’un tel renom qui, ne 
l’oublions pas, a gagné la CHAMPIONS LEAGUE !

A l’issue de divers entretiens, la chose était entendue, 
Jean-Jacques rejoindrait la JSB. 
Ses ambitions sont claires  : faire encore progresser 
l’équipe phare, soutenir et superviser l’équipe PH, 
réserve indispensable où pourront évoluer certains 
de nos jeunes joueurs, initier une vraie politique de 
formation pour les plus jeunes en apportant un soutien 
aux 12 entraîneurs déjà en place et avides de perfec-
tionnement. Rappelons un fait important : la JSB c’est 
aujourd’hui près de 250 licenciés, 8 catégories et 
autant d’éducateurs ! 

Depuis notre arrivée à la direction de la JSB, nous 
avions à cœur de faire en sorte que le stade TASSIS-
TRO, redevienne un lieu de convivialité et de retrou-
vailles de tous les amoureux de ballon rond autour de 
notre équipe. Nous avions misé sur les installations, les 
équipements, mais il manquait un petit quelque chose 
pour que la JSB soit encore plus attractive. 
Avec la venue de JJ EYDELIE, un bout du chemin a déjà 
été parcouru puisque de jeunes joueurs bonifaciens et 
d’autres horizons ont rejoint notre club pour la saison 
prochaine. Le pari serait totalement gagné si parents, 
enfants et supporters renouaient avec l’engouement 
pour notre Club. 
FORZA JSB 

Parés en dico 
pour la rentrée

L’opération «  dico  » proposée par trois associations 
bonifaciennes - le Judo Club, l’association des parents 
d’élèves de l’école primaire et le F.C.P.E - a permis 
pour la première fois à 25 élèves de CE2 de bénéfi-
cier individuellement de cette bible de la connaissance 
indispensable à leur période d’apprentissage. Achat 
souvent coûteux pour les familles et d’une durée de 
vie limitée, un dictionnaire est vendu en moyenne à 17 
euros l’unité. Cette initiative a pour rôle de se soutenir 
les enfants dans le chemin du savoir et de soulager les 
parents dans leurs frais de rentrée scolaire. « A terme, 
nous souhaitons renouveler l’opération pour équiper 
l’ensemble des classes de l’école élémentaire » annon-
çait Marylène Dion représentante des parents d’élèves 
FCPE. En attendant, les jeunes élèves de la classe de 
madame Tourscher ont eu la surprise de découvrir sur 
leur table ces outils indispensables à l’apprentissage 
du français le jour de la rentrée des classes.

Donner une nouvelle impulsion 
à la route des contrebandiers

La 9 e édition de la route des contrebandiers n’aura pas 
été bénie par le Dieu Eole. Pour cette année, la régate, 
organisée en marge du festival Nautic&Music, a été 
malheureusement annulée pour cause de mauvaises  
conditions météorologiques. Les prévisions à trois 
jours, auront peut-être également découragé la flotte 
sarde, habituellement très représentée sur la régate.  
Doit-on y voir un sentiment de lassitude  ? Pour son 
organisateur Eric Decherchi, Trésorier de l’association 
Latina Mora les 10 ans d’existence de cet événe-
ment en 2013 sera surtout l’occasion de donner une 
nouvelle impulsion mais sans pour autant perdre de 

vue son caractère militant  : «  cette régate est  une 
vitrine pour sensibiliser les publics, les collectivités à 
ce patrimoine maritime. Il passe par sa restauration 
et sa protection. C’est aussi un rendez-vous avec nos 
voisins sardes avec qui nous sommes liés géographi-
quement, historiquement et culturellement » rappelait-
il. Plus de 150 personnes participaient à la sardinade 
organisée la veille de l’événement. Une soirée à succès 
qui mobilisait les plaisanciers locaux et de nombreux 
partenaires  (Yatch Club de Bonifacio, la société TCO 
SOLAR, la SNSM, la PLB et la municipalité).

Quoi de neuf  côté fitness ?

Un Marathon Fitness au profit du Téléthon

Pour les personnes qui désirent se surpasser, se dépen-
ser avec … GENEROSITE, l’association MAMBO-
NIFACIO organise le dimanche 25 novembre au 
COSEC LIBERTAS un marathon fitness. Louise Gréani 
propose un stage gym convivial axé sur le cardio et 
les mélanges de genre  : STEP- LIA- CARDIO- BOXE-
ZUMBA. L’ensemble des fonds récoltés pour cette 
initiative sera reversé au profit du téléthon. La parti-
cipation s’élève à 15 euros la journée, repas compris. 

Inscription avant le 20 novembre au 06.31.59.75.44

Nouveau : des cours de BiKiNG au COsEC

Les cours de BIKING ont commencé depuis la rentrée. 
Cette nouvelle méthode ultra tonique et dynamique 
permet de garder la forme sur un vélo en salle. A 
mi-chemin en la course cycliste et la gym tonique, un 
cours de biking fait brûler en moyenne 700 calories 
pour une heure de pratique. Idéale pour les personnes 
souhaitant travailler le cardio et sa musculature. Une 
discipline particulièrement recommandée pour les 
personnes en surpoids en complément d’un régime 
alimentaire. C’est une discipline sportive qui peut être 
pratiquée par tout le monde, quel que soit l’âge et 
le sexe.

Tous les lundis à 17h, le jeudi à 15h et le à 10h

Tarifs des cours : 
La cotisation donne droit à tous les cours du planning
45 € / mois
120 € / trimestre
60 € la carte de 12 séances
Certificat médical obligatoire pour toutes les activités
Place limitée.

Madame Tourscher et Marylène Dion, représentante 
FCPE devant les dictionnaires offerts gracieusement à 
la classe de CE2.

Tournoi Anthoni Filippeddu au stade de Musella

Sardinade pour la soirée des contrebandiers 

Nouveauté : cours de Biking au COSEC
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Franck Bruno à contre-courant 
Du cercle arctique à Bonifacio 

Parti le 12 juin, Franck Bruno s’est lancé le défi de 
rallier Bonifacio au départ de la Norvège. Nom de code 
de l’opération  : l’Articorsica. Au terme d’un périple 
de 5000 km en kayak et en VTT, l’aventurier au grand 
cœur, unijambiste, a démontré une fois de plus que la 
différence n’est pas celle que l’on veut bien donner… 
Son exploit commencé depuis le phare de Slettnes à 
Mehamn, comptoir de pêche Norvégien se terminera à 
11h46 le vendredi 5 octobre au large des îles Lavezzi.  
Entre un parcours semé d’embûches et une formidable 
aventure humaine, Franck Bruno a traversé la Laponie, la 
péninsule de nordkinn, le golfe de Botnie pour ensuite 
rejoindre Stockholm où après une brève halte salvatrice, 
il ramait à pleine vitesse vers la Toscane pour rejoindre 
la Corse, sa terre promise. Une aventure qu’il a partagée 
avec deux jeunes amputés lors de ses transitions entre 
mer et terre et de nombreux autochtones touchés par des 
élans de solidarité à son égard. Sa performance physique 
largement relayée par la presse était encensée par un 
comité d’accueil composé de nombreux scolaires venus 
le soutenir à son arrivée aux îles Lavezzi. La municipa-
lité organisait pour cette arrivée victorieuse un buffet à 
la capitainerie où le Maire de Bonifacio recueillait les 
impressions du guerrier de l’arctique.

Pour lire l’épilogue de ce périple sur le blog de Franck 
Bruno  : http://www.boutdevie.org/blog-frank-bruno/
epilogue-darcticorsica/

Regarder le reportage du JT de TF1 : http://www.boutde-
vie.org/blog-frank-bruno/arcticorsica-au-jt-de-tf1/

A découvrir : le deuxième livre de Frank Bruno en librairies 
francophones depuis le 18 octobre

Ayeltgnu, 
le défi d’une vie debout

 « Ayeltgnu ! » signifie « Tu as de la chance ! » en Tinglit, 
langue parlée en Alaska. C’est le leitmotiv de Frank Bruno 
lorsqu’il descend à la pagaie le fleuve Yukon malgré (ou 
parce que) il est amputé d’un membre inférieur depuis 
ses dix-huit ans. Une aventure en solitaire de plusieurs 
semaines comme un voyage initiatique au plus profond 
de lui-même, au cœur d’une nature a priori hostile, qui se 
révélera comme une douce compagne. Un livre d’espoir, 
magnifique de grandeur d’esprit et d’humilité.
Un livre de combat aussi. Frank Bruno a reçu le « Prix 
Peter Bird » en 2009, remis chaque année par la guilde 
européenne du raid et qui récompense un aventurier 

pour sa détermination et son abnégation. Il a effectué, 
en duo, la première traversée à la rame de l’Atlantique 
par des handicapés, rejoint le pôle Nord, la traversée 
du Groenland d’Ouest en Est avec Nicolas Dubreuil, fait 
l’ascension du plus haut volcan du monde (+ 6000 m.)… 
Il est aussi président de l’association « Bout de vie » qui 
accompagne des blessés par la vie (association bout de 
vie).

Ayeltgnu, éditions : Au coin de la rue, collection : Au coin 
du monde

Judo Club : 
transmettre les bonnes valeurs 

Le judo club de Bonifacio a effectué sa rentrée sportive 
le 7 septembre 2012. Les dirigeants du club souhaitent 
continuer à enseigner le principe fondamental du judo, 
créé par Jigoro KANO : « Entraide et prospérité mutuelle »
Cette prise de conscience et cette transformation du 
comportement est rendue possible grâce aux autres. Tout 
d’abord, sur le tatami où nous incitons les plus grands 
des jeunes judokas à encadrer les plus jeunes et nous 
tenons à participer aux actions caritatives telles que le 
Téléthon  ; ou bénévoles comme le carnaval, le marché 
de Noël, la récolte de fonds pour équiper l’école primaire 
de dictionnaires…
Nous offrons également des activités gratuites à nos 
athlètes, comme le spectacle de la galette des rois, la 
sortie sportive et conviviale de fin d’année … et prenons 
financièrement totalement en charge les déplacements 
sportifs des jeunes compétiteurs.
Le nombre de licenciés n’est pas notre objectif principal, 
mais nous sommes satisfaits de cette rentrée 2012 où 
nous avons accueilli de nouveaux sportifs.
Association à but non lucratif depuis plus de 40 ans, le 
club a tenu à maintenir, en cette nouvelle année de crise, 
sa cotisation à 30 € par trimestre et remercie la munici-
palité, la CTC ainsi que tous ses partenaires donateurs 
locaux pour leur soutien qui en permettent la réalisation.
Bonne saison sportive à tous. Marylène Dion.

La rentrée de l’école de Musique.
Depuis le 1er octobre, l’école de Musique de Bonifacio 
dont les cours sont dispensés à l’ancien couvent Saint 
François se lance dans une nouvelle année scolaire. Elle 
dispense des cours de guitare, de piano et de clarinette 
tous les mercredis. De nombreux enfants ont sollicité 
les deux premières disciplines. Chaque apprentis seront 

soumis en fin d’année aux examens de la confédération 
Musicale de France, guitare et de piano au mois de juin. 
Ils offrent aux élèves de l’école une manière de s’évaluer 
de progresser dans l’apprentissage de leur discipline. 
Pour ce premier semestre de l’année scolaire, l’école 
de musique sous la houlette de sa Présidente Laurence 
Angeli, tient également à s’associer à de nombreux 
événements pour se développer dans le tissu associatifs 
local. Ainsi plusieurs événements sont déjà arrêtés dans 
son calendrier : 

Dimanche  2 décembre 2012 : un concert classique au 
profit du Téléthon.
Mercredi 12 décembre 2012 : récital de Noël à l’hôpital 
de Bonifacio.
Mercredi 19 décembre 2012 : récital de Noël des enfants 
de l’Ecole de Musique.
Un concert de Noël lyrique classique est également prévu, 
mais la date n’est pas encore arrêtée.

La 19 e édition  
du Tour de Corse à la voile

 monte en puissance
L’épreuve aujourd’hui l’un des rendez-vous incontour-
nable en méditerranée continue sa montée en puissance 
avec 61 bateaux inscrits cette année, record de partici-
pation, et 51 concurrents effectifs. Ils se sont élancés du 
18 octobre au 22 octobre pour un périple de 250 miles 
sans escale dans le sens de la côte Est. L’arrivée au terme 
de conditions météorologiques favorables et d’une âpre 
compétition aura vu la victoire du bateau TEAM VISION 
FUTURE barré par Jean-Jacques Chaubard avec un 
temps réel de 1j 6 heures, 21 minutes et 30 secondes 
suivi de FURTIF et Bruno Delcourt et le GROUPE SATEC – 
ELEUTHERA menée par Philippe Sélenon. Cet événement 
nautique incontournable est proposé par le Yatch Club 
de Bonifacio sous l’égide de la Fédération Française de 
voile et de la ligue Corse de Voile avec la participation 
de la commune de Bonifacio, la Collectivité Territoriale de 
corse, France 3 Via Stella, la Chambre de commerce de 
corse du Sud, France bleu, la SNCM et les socio-profes-
sionnnels de Bonifacio.

SpOrT eT vIe aSSOCIaTIve

Accueil du maire de Bonifacio à Frank Bruno

Le cru 2012 du Judo club

Répétition musicale au couvent Saint François

Tour de Corse 2012
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3 questions à Nathalie Buresi

Parlez nous de votre parcours…

Géographe de formation, je me suis spécialisée 
dans le tourisme en entreprenant un Master 
en Médiation et Ingénierie Touristique et 
Culturelle des territoires, à la Sorbonne. J’ai 
entrepris des stages sur l’impact du tourisme 
dans une station balnéaire du Costa Rica et 
sur la création de package de sport de pleine 
nature en Espagne. Passionnants ! Puis, on 
m’a proposé un poste de chargée de mission 
dans un cabinet de conseil spécialisé dans 
l’assistance à maîtrise d’ouvrage auprès de 
collectivités locales et territoriales en Guyane, 
ce qui m’a permis de travailler sur la conduite 
de projets dans le domaine du tourisme et de 
l’aménagement. A l’issue de cette expérience, 
j’ai désiré revenir à mes origines pour mettre 
mon énergie au service de notre île de beauté. 
L’opportunité de travailler sur Bonifacio a été 
une chance incroyable. En fonction des objec-
tifs et ambitions de la politique touristique du 
conseil municipal, j’ai déposé ma candidature, 
accompagnée d’une stratégie traduite par des 
actions bien précises. Je me suis battue pour 
être là, l’Office de tourisme étant une structure 
qui se positionne comme porteuse de projet 
pour le développement touristique d’un terri-
toire et là ce n’était pas n’importe quel territoire 
avec n’importe quel potentiel… c’est un terri-
toire d’exception, le plus pittoresque de Corse !

Quel est votre rôle en tant que Directrice 
de l’Office de Tourisme ?

Il est multiple… et c’est une bonne question 
car on ne réalise pas bien ce que l’on fait, on 
voit seulement le côté accueil et conseil qui 
n’est que la partie émergée de l’iceberg. C’est 
d’abord un rôle de communicante, être ambas-

sadrice de Bonifacio, c’est faire découvrir, 
connaître, partager et aimer notre destination, 
c’est vendre notre art de vivre… 

Puis, j’ai un rôle d’animatrice, de coordinatrice 
puisque l’office de tourisme est l’interface entre 
les élus, les socioprofessionnels du tourisme, 
les forces vives locales, les prescripteurs. C’est 
encourager le dialogue, les synergies, les passe-
relles et la mise en réseau de tous les acteurs, 
qu’ils soient locaux, régionaux etc.

Ensuite, j’ai également un rôle de 
«  développeuse  », chargée de la définition 
des objectifs de la structure sous l’autorité du 
comité directeur et dans le cadre des déléga-
tions qui lui sont attribuées par la collectivité. 
J’essaie d’être de conseil, force de proposition, 
de mener des réflexions sur la définition de la 
stratégie touristique, d’apporter des projets 
qui seront « un mieux touristique » et pas 
seulement « un plus touristique » pour le terri-
toire. J’assure et j’accompagne humblement la 
conduite de certains projets de la collectivité. 
J’essaie également d’être créative pour cataly-
ser les efforts de chacun, et de les rassembler 
autour d’une politique cohérente.

Enfin, en tant que directrice de l’office de 
tourisme, je dirige la structure, assure la gestion 
de l’organisme public et le management d’une 
équipe de cinq personnes à l’année mais 
pouvant monter jusqu’à 21 personnes en pleine 
saison. Pour financer les projets et actions que 
nous souhaitons mettre en place, on doit gérer 
et penser un budget comme une entreprise afin 
de garder une bonne santé financière.

C’est donc aussi assumer les responsabilités 
d’employeur, d’ordonnateur et de représentant 
légal…et de chef  d’entreprise.

Quel développement touristique souhai-
teriez-vous pour Bonifacio ?

J’ai 3 ans d’ancienneté en la matière… alors je 
répondrai que nous devons continuer à opérer 
dans le cadre d’un développement durable et 
maîtrisé ! J’entends par là que nous devons 
garder « l’âme de notre territoire » et renforcer 
chez les Bonifaciens, le sentiment d’habiter, de 
valoriser et de protéger notre environnement 
naturel, urbain, culturel et identitaire. C’est 
crucial !

C’est à partir de cette base que nous pouvons 
tous travailler au service d’un tourisme 
empreint d’intelligence, d’authenticité et 
d’excellence ! L’enjeu est la mise en scène du 
savoir, interpréter le réel.
À nous de garder un territoire plein de vie et 
attractif, où le touriste ou visiteur découvre et 
s’enrichit de la vie locale. Nous devons conti-
nuer à rester dans le mouvement, à dynamiser 
la vie et la ville de Bonifacio et s’engager dans 
une spirale de développement... Les gens conti-
nuerons de venir à Bonifacio car il y a à voir 
mais le défi est qu’ils viennent parce qu’il y a 
toujours à faire ! 

Le développement de la culture, du patrimoine, 
des activités de pleine nature, du nautisme et 
de l’écologie sont autant d’attraits mais il faut 
que l’on s’améliore sur la mise en produits et 
l’e-commercialisation. Nous devons le faire 
tous ensemble.  

Quant à l’office, il doit toujours évoluer dans 
ses pratiques et organisation et répondre aux 
cinq défis identifiés qui sont le défi numérique; 
les ressources internes; la qualité et le dévelop-
pement durable ; la mise en réseau des presta-
taires et le défi culturel.
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Les jeunes bénévoles entourés de Guy-François Frisoni, 
Directeur de l’OEC, de Madeleine Cancemi, Directrice de 
la Réserve Naturelle des bouches de Bonifacio, d’Alain 
Teylouni, coordinateur UNAREC pour la Corse et de Claude 
Degott-Serafino, adjointe au Patrimoine lors de l’accueil 
officiel du chantier le 13 septembre.

L’ensemble des acteurs du chantier devant l’église Santa 
Maria Lebetis4.2

3

TrOMBInOS

Célébration de la fête nationale.
3

Repas bonifacien au phare des îles Lavezzi

4.3

Madame Petit et Jean-Charles Orsucci posent devant la jarre.

4
Immersion dans un chantier international de jeunes bénévoles

Plus de 80 personnes habitants ou professionnels du hameau 
de Sant’Amanza ont participé au déjeuné champêtre organisé 
par Corse-matin, la commune et l’Office de tourisme.1 2

1/ La tournée des Villages : Sant’Amanza à 
l’honneur
Depuis deux saisons, dans son supplément «  le journal de 
l’été  », le quotidien Corse-matin met en avant les villages 
corses. Le format se porte sur une mise en valeur du territoire, 
de ses habitants, des activités économiques et artisanales des 
lieux, de son histoire et de son patrimoine. Sant’Amanza mis 
à l’honneur dans l’édition du 27 août 2012 n’avait pas encore 
révélé tous ses secrets aux nombreux touristes qui visitent 
le site chaque été. L’occasion pour les journalistes de mettre 
en avant ses habitants  : mémoire vivante de l’histoire du 
hameau ou bien garant d‘activités agropastorales et de pêches 
séculaires.

Le 26 août, le journal en partenariat avec les spiritueux Pastis 
51 créait l’événement. Un buffet champêtre était proposé en 
collaboration avec la commune de Bonifacio et l’Office de 
tourisme sous les chênes ombragés du restaurant l’Epave. Plus 
de 80 personnes, toutes générations confondues ont répondu 
à l’appel. Un grand rassemblement prévu pour créer du lien 
social autour de l’envie commune de se battre pour le dévelop-
pement « maîtrisé » de cette terre. 

2/ Le don d’une jarre daté du 19 e siècle à la 
commune
La commune tient à remercier chaleureusement les familles 
Petit et Sallenave qui ont fait don d’une jarre daté du 19e 

siècle à la ville. Utilisée probablement pour la conservation 
des aliments, cette pièce d’un mètre de hauteur et de 65 cm 
de diamètre a été acquise il y a une quarantaine d’années à 
la boutique Cavallo Di Mare. Transportée depuis la maison 
familiale d’Olmeto, elle revient aujourd’hui dans son lieu d’ori-
gine. Vous pourrez l’apercevoir à l’accueil de l’Hôtel de Ville, 
lieu de son exposition.

3/ 9 septembre : se souvenir d’un jour 
historique pour l’île
Comme à l’accoutumée, cette 69e cérémonie de la libération 
de la Corse s’est déroulée en présence de monsieur le Maire 
de Bonifacio et d’un nombreux cortège composé des Corps 
constitués, des administrations, des représentants d’associa-
tion et de la population. Ce jour marque chaque année pour les 
Corses une cérémonie du souvenir particulière dans leur cœur 
puisqu’elle implique directement l’île dans le deuxième conflit 
mondial. C’est aussi un symbole pour l’histoire de France illus-
trant le début de la reconquête de la France métropolitaine par 
les alliés. Plus connu sous le nom de code opération Vésuve, 
ces faits marquants portés par l’armée française de libération, 
se dérouleront durant la période du 8 septembre au 4 octobre 
1943. La date du 9 septembre restera celle du souvenir. Un 
souvenir que n’a pas manqué de rappeler Jean-Charles Orsucci 
lors de son allocution regrettant qu’un texte officiel sur cet 
épisode ne soit pas communiqué par le Ministère délégué aux  
anciens combattants.

4/ Immersion dans un chantier international 
de jeunes bénévoles.
Dix jeunes bénévoles de différentes nationalités (Algérie, 
Mexique, Ukraine, Allemagne, France, Corée, Belgique) parti-
cipaient du 8 au 29 septembre dernier à un programme de 
restauration pour la chapelle Santa Maria de Lebetis, située 
sur l’île Lavezzu. 

La chapelle Santa Maria de Lebetis, petit bijou patrimonial 
dont l’histoire reste flou et peu connu des jeunes générations 
bonifaciennes, aurait été édifiée entre le Ve et la VIIe siècle 
probablement pour abriter un ermitage religieux. 

Après des années d’abandon, cet édifice en ruine a entamé 
une première phase de restauration en septembre dernier dans 
le cadre d’une vaste campagne de réhabilitation programmée 
sur trois ans. Le porteur du projet, l’Office de l’environnement 

de la Corse en collaboration avec la commune de Bonifacio a 
fait appel à une jeune association insulaire «Etude de chantier 
Corsica», organisme régional de l’UNAREC (Union National 
des Associations Régionales études et chantiers), spécialisé 
dans l’organisation de chantier à vocation patrimoniale et 
internationale. Durant plusieurs semaines, de jeunes bénévoles 
de diverses nationalités dont trois insulaires en formation se 
sont côtoyés dans un esprit de découverte et d’entraide pour 
participer aux premiers travaux de défrichage et de mise en 
sécurité du site. Formés par trois encadrants de l’association, ils 
se sont attelés à la reconstruction d’anciens murets en pierres 
sèches situés aux alentours de la chapelle. 

Remerciements aux eaux de Corse Zilia, et aux entreprises 
bonifaciennes COCCI CASH et la SPMB.

Participants : 

Roman Cortès (Mexique), Agathe Giraud (Paris), Alex Gusak 
(Ukraine), Sungwoo Yoon (Corée du Sud), Nahyeong Kim 
(Corée du Sud), Amar Agranion (Algérie), Fabien Chauveau 
(Corse), Yohann Nunez (Corse), Vincent Mariani (Corse) et 
Stéphanie Collart (Belgique).

4.2 Les jeunes bénévoles entourés de Guy-François Frisoni, 
Directeur de l’OEC, de Madeleine Cancemi, Directrice de la 
Réserve Naturelle des bouches de Bonifacio, d’Alain Teylouni, 
coordinateur UNAREC pour la Corse et de Claude Degott-
Serafino, adjointe au Patrimoine lors de l’accueil officiel du 
chantier le 13 septembre.

4.3 Jeudi 24 septembre. Ambiance conviviale dans la salle à 
vivre du phare des Lavezzi  : élus communaux et partenaires 
du parc marin ont fait découvrir à l’équipe de bénévoles les 
spécialités bonifaciennes. Au menu, aubergines à la bonifa-
cienne cuisinés par Monsieur Luccioni, ragout de sanglier et 
tome de brebis.

4.4 Le 26 septembre : Clôture officielle du chantier. Après une 
présentation des travaux, les participants découvraient l’expo-
sition réalisée par l’équipe du chantier. Un « diplôme » souli-
gnant l’engagement des volontaires étaient remis à chacun par 
le Maire de Bonifacio.



4.4
Remise des diplômes à tous les participants du chantier
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8
Première réunion à destination des socio-professionels du 
BTP, dont le cadre des formations Agenda 21 9

La signature officielle de création du parc marin international 
des Bouches de Bonifacio en décembre prochain fera entrer 
les protagonistes dans la phase concrète du dossier.

La prestation du groupe de polyphonie Mai Pesce lors 
de l’ouverture du festival le 12 octobre dernier.7

6
Sur  cette photo, un petit groupe d’élèves trie la céramique
par couleur et par forme.5

Le Maire de Bonifacio entouré des membres du séminaire IHEDN

5/ Les auditeurs de l’IHEDN à la découverte 
des sites militaires bonifaciens
En séminaire sur l’extrême sud du 4 au 7 octobre 2012, une 
vingtaine d’auditeurs de différentes sessions Nationales et 
Régionales de l’Institut des Hautes Etudes de Défense Natio-
nale (IHEDN) ont été reçus à l’hôtel de Ville pour inaugurer 
une visite des vestiges militaires de la commune à l’occasion 
de la sortie du livre de Michel Tercé  : «  les Fortifications de 
Bonifacio, des Bastion de Gênes aux casemates Maginot  ». 
Toutes ces personnes, issues du sérail de l’IHEDN conservent 
dans leurs associations respectives régionales et nationales le 
titre d’auditeurs. Ces derniers poursuivent les réflexions sur les 
enjeux de défenses et de sécurités civiles et militaires souvent 
menées lors de leur formation à l’Institut. 
Ce voyage était organisé à l’initiative de Marie-Claude et 
Pierre Millan (auditeur IHEDN). Ce voyage ponctué par de 
nombreuses visites sur site dont la découverte du musée de 
la Résistance de Zonza a été aussi l’occasion pour le groupe 
de sensibiliser les élus aux problèmes de défenses. Un diner 
conférence sur le thème « Stratégie d’influence régionale, un 
processus en cours d’élaboration en Corse  » était assuré à 
l’initiative de Maître Jean-Paul Mattei, président de la section 
corse de l’AR-IHEDN.

6/ Fête de la science : du 11 au 13 octobre 
Les jeudi 11, vendredi12 et samedi 13 octobre, la Média-
thèque de Bonifacio fêtait la science. Le thème de cette année 
proposait diverses méthodes et analyses relatives à l’archéolo-
gie et à l’histoire de l’art. Deux conférences étaient présentées 
au grand public La première définissait les différentes étapes 
d’une étude analytique d’une œuvre et les interactions entre 
peinture et science. Ainsi, Béatrice Di Meglio, historienne et 
anthropologue offrait un exposé sur la représentation de 
l’espace et du réel chez les artistes de la Renaissance.
Docteur en archéologie médiévale, Emilie Tomas nous présen-
tait les différentes méthodes d’analyses médiévales.
Des ateliers étaient aussi destinés aux scolaires à la fois axés 

sur la lecture d’une œuvre et sur l’étude de l’archéologie. 

7/ Festival Nautic & Music : un virage 
amorcé en 2012
L’édition 2012 du Festival Nautic & Music, qui a eu lieu du 12 
au 21 octobre, a tenu ses promesses. Ce dernier récolte les 
fruits de trois années de travail pour faire exister cet événe-
ment en dehors de l’été. 
Présenté par l’association Escale en Corse comme une grand- 
messe de fin de saison garant du dynamisme de notre ville, 
il a cette année opéré un changement d’images qui semble 
avoir séduit de nombreux insulaires. Ils étaient en effet plus de 
400 venus applaudir les têtes d’affiches du festival (Mai Pesce, 
David Reinhardt, Deep Forest, Mory Kanté, Dopu Cena…) aux 
différentes soirées de concerts proposées durant les deux 
weekends du Festival.
Pour la première année, l’église Saint Dominique servait de 
scène à part entière à ces nombreux artistes. Par le jeu des 
éclairages et de sonorisation, l’édifice a donné une dimen-
sion particulière aux différentes prestations. Un rendez-vous 
annuel qui confirme Bonifacio comme un port d’ouverture 
vers le monde.

8/ Agenda 21, « Bien vivre à Bonifacio » 
la phase active des formations débute
Recensés dans les 12 actions prioritaires de l’Agenda 21 
local, les ateliers « habitat durable et l’énergie » ont débuté 
avec la phase des premières réunions de sensibilisation des 
publics professionnels qui se poursuivront durant le mois de 
novembre. La première, proposée par la Chambre des métiers 
et de l’artisanat en collaboration avec la commune, EDF et 
PACTARIM, a eu lieu à l’espace Saint-Jacques le 18 octobre. 
Durant ce rassemblement, un animateur territoire EDF a 
présenté le dispositif RENOV-ECO d’EDF et de la Collectivité 
Territoriale de Corse pour sensibiliser les installateurs sur des 
offres d’économie d’énergie et le processus de labellisation 

des partenaires EDF pour les entreprises du bâtiment.

La Chambre des Métiers et de l’Artisanat a ensuite exposé 
les différentes offres de stage pour ce dernier semestre 2012 
à l’attention des entreprises du bâtiment sur le diagnostic de 
performance énergétique (DPE), la réponse aux appels d’offre 
des marchés publics, l’isolation intérieur du bâti ancien et la 
construction bois ou bois/béton.

Le défi sera pour les organismes territoriaux de mobiliser un 
maximum de professionnels du BTP sur ces formations.

9/ Création officielle du parc marin interna-
tional des Bouches de Bonifacio
La presse s’en est fait déjà l’écho mais il convient de rappe-
ler que le processus de création du groupement Européen de 
coopération territoriale - Parc marin International des Bouches 
de Bonifacio vient de connaître une avancée significative qui 
marque l’aboutissement de 15 années de collaboration trans-
frontalière entre l’Office de l’environnement de la Corse et 
le Parc national de l’archipel de la Maddalena à laquelle la 
ville de Bonifacio a toujours été associée. Aussi, suite à l’arrêté 
préfectoral du 10 octobre 2012 autorisant l’OEC à adhérer 
au groupement Européen de coopération territoriale du 
droit Italien, la présidence du Conseil des ministres italien a 
validé le 7 septembre 2012 l’engagement du Parc national de 
l’archipel de la Maddalena.

L’année 2012 sera donc marquée par la mise en œuvre de 
cette structure de coopération territoriale destinée à promou-
voir la protection, la gestion et la valorisation conjointes des 
ressources naturelles et culturelles des Bouches de Bonifacio. 
(Francis Beaumont)




